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Aujourd'hui 

A4 SAGES-FEMMES 

Soutenues notamment par la co­
médienne Nathalie Cascon, les sa­
ges-femmes pourront pratiquer 
des accouchements des I automne 

1 POLLUEURS-
PAYEURS 

Environnement-Ouebec présentera 
au cours de la présente session un 
projet de loi visant a appliquer le 
principe des pollueurs-payeurs. 

1 SPORTS 

Les chiffres de I Agence du Traite­
ment de I Information donnent 
présentement Pierre Turgeon com­
me le meilleur attaquant de la LNH. 
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La GRC enquête sur 15 parlementaires 
C I L L E S P A O U I N 
i/n bureau de Lu Hrvssc 

OlY.-lH \ 

P lu- de 50 deputes et séna­
teur- ont fait l'objet d'en­

quêtes de la part de la Gendarme­
rie royale du Canada au COUIS des 
cinq dernières années, enquêtes 
qui >>e poursuivent dans le eas de 
|5 d'entre eux, qui sont toujours 
soupçonnes d 'avoir enfreint la lé­
gislation criminelle ou électorale. 

Longuement interroge devant 
le Comité des Communes sur la 
justice, le commissaire de la GRC. 

Les Stones ne 
craignent pas 
que le ciel 
leur tombe 
sur la tête 
B R U N O D O S T I E 

Norman Inkster. a refuse toute­
fois de préciser les noms ou l'ap­
partenance politique d e s 15 par­
lementaires mis en cause. 

M. Inkster a cependant indique 
qu 'onze de ces enquêtes rele­
vaient d'infractions au Code cri 
minci, tandis que les quatre au­
tres visaient des entorses a la Loi 
électorale. Selon lui . des 30 en­
quêtes de ce genre effectuées de­
puis I985, plusieurs ont débou­
ché sur des accusations devant les 
tribunaux. 

La declaration du Commissaire 
a profondément choque le whip 

liberal lean-Robert Gauthier, en 
raison du doute qu'elle laisse pla­
ner selon lui sur l'ensemble d e s 
deputes La GRC devrait s'abste­
nir de celles affirmations, a-t-il 
soutenu, si elle n'est pas en mesu­
re de porter des accusations sé­
rieuses. 

«|e trouve ca un peu fort qu'on 
laisse tomber un tel chiffre sans 
dire de qui il s'agit et de quoi on 
le- accuse, a dit NI. Gauthier .1 v i 
sortie de la Chambre. |e trouve 
cela difficile a accepter dans un 
pays démocratique, ou les gens 
sont innocents jusqu'à ce qu'on 
ait prouve leur culpabilité, l'espè­

re qu'i l ne s'agit pas d'une ven­
geance de la police. • 

Son collègue torontois lohn 
Nun / ia ta a tenu a soul igner, 
quant a l u i . que M. Inks te r 
n'avait fait que repondre a ses 
questions. « |e voulais simple­
ment tirer au clair certaines ru­
meurs, et le Commissaire a répon­
du très franchement», à explique 
le depute. 

Irrité par les declarations de 
certains députés laissant entendre 
que la GRC pouvait faire preuve 
de part isaner ie po l i t ique. M. 
Inkster a affirme que ces enquê­
tes n'auraient jamais etc menées a 

terme si de telles insinuations 
étaient fondées. 

Le commissaire a par ailleurs 
soutenu que le sur in tendant 
Brian McConnell avait eu raison 
d'attendre au lendemain des elec­
tions du 21 novembre 1988 avant 
d'ordonner a ses agents d'effec­
tuer une perquisition dans les bu­
reaux du depute conservateur de 
Chambly. Richard Grisé. 

Ce dernier a par la suite été for­
ce d'abandonner son siege a la 
Chambre des communes, après 
s'être reconnu coupable de fraude 

VOIR GRC EN A 2 

SAINT-LEONARD D'ASTON A EU PEUR 

CC 
ous faisons confiance 
aux ingénieurs, nous ne 

sommes pas inquiets pour le 
toit», a declare hier le directeur 
tie production de la tournée des 
Roll ing Stones. Steve Howard, 
lors d'une visite du Stade olympi­
que où les Stones donnent deux 
concert-, ce soir et demain. 

Ce fameux toit intérieur, qui 
s'est déchire le 19 novembre, 
donnera d'ailleurs un meilleur 
-on selon Bcnji Lctelnre. qui con­
naît bien le Stade pour y avoir 
travaille avec George Michael, en 
août 88. «C'est moins pire qu'on 
le dit. Lt la couche d'air entre les 
deux toils supprime beaucoup de 
reverberation. » 

Et Hydro? 
Les Stones feraient-ils moins 

confiance a Hydro? Toujours est-
il que pour de- raisons d'unifor­
mité entre les spectacles, nousa-t-
on explique, ils emportent par­
tout quatre generatrices dont les 
quelque 5 200 chevaux-vapeur 
fournissent le plus gros des 2.4 
millions de watts nécessaires (de 
quoi alimenter un quadrilatère 
urbain d'une quaranta ine de 
rues). Llles n'ont flanche qu'une 
fois, lors du premier spectacle de­
là tournée, le 51 août a Philadel­
phie. 

De l'électricité, qui court sur 
douze milles de cables, il leur en 
faut pour la sonorisation — un 
système Prism de 9b canaux qui 
produit 500000 watts — et qui 
requier t hu i t camions poids 
lourds pour son transport. Pour 
l'éclairage qui. avec une centai­
nes de projecteurs de toutes sortes 
dont 22 de poursuite, consomme 
la encore 500000 watts. Pour l e s 
projecteurs d'images et les came-
ras. Pour les douze guitares de 
Keith Richards, les huit de Ron 
Wood et les trois de Mick |ag-
ger... 

Soixante-cinq camions trans­
portent tout ca de ville en ville. Il 
en faut 15 seulement pour les ton­
nes d'acier de la scene de 250 
pieds de long et de 150 de haut 

VOIRTTÔNES EN A 2 

L'accident est survenu au centre du village, en arrière de l'église, a la hauteur d'un passage a niveau très f réquente. Sous le 
choc, les wagons se sont empilés, endommageant sérieusement deux maisons. PHOTOJEAN . «SLETOWHEAU 

33 wagons d'un convoi du CN transportant 
des produits toxiques déraillent dans le village 

M A R C E L L A R O C H E 

E 1 : Où se cachent-ils ? 

SAIS IL EOS A Kl) OAS TON 

D es enquêteurs de plusieurs 
organismes gouvernemen­

taux et des spécialistes en pro­
tect ion de l 'env i ronnement 
ignoraient toujours, hier soir, la 
cause exacte d'un spectaculaire 

l déraillement de 55 wagons d'un 

convoi de marchandises du CN 
survenu quelques heures plus 
tot, a un passage a niveau tra­
versant la petite municipalité de 
Saint-Léonard d'Aston. a une 
quarantaine de kilometres au 
sud de Trois-Rivières, dans la re­
gion de Drummondvil lc. 

Plusieurs des wagons, qui se 
sont empilés les uns sur les au­
tres, contenaient ces produits 

toxiques dangereux, ce qui a for­
ce les autorités a procéder a 
l'évacuation d'environ 150 per­
sonnes, qui ont cependant pu 
réinteger leurs residences vers 
I9h 50 hier soir. 

L'accident ferroviaire, le se­
cond a se produire au Quebec 
en l'espace d'une semaine, est 
survenu vers IOh35 hier matin, 
a un passage a niveau qui avait 

etc complètement rénove il y a 
trois semaines. 

Le convoi de marchandises, 
constitue de cinq locomotives ci 
de 92 wagons, dont 49 étaient 
charges de différents produits et 
45 vides, était parti de Charny. 
près de Quebec, et se dirigeait 
vers la métropole. 

VÔIFCONVOI EN A 2 

La BFD a prêté 17 millions $ 
à 38 clubs de strip-tease 
C I L L E S G A U T H I E R 
tlu bureau de Lii Presse 

OTTAWA 

L a Banque fédérale de déve­
loppement (BFD) a effectue 

des prêts totalisant 17 millionsS a 
58 clubs de strip-teasc, a révélé 
son president. Guy Lavigueur, 
hier, devant un comité parlemen­
taire. 

M. Lavigueur a par ai l leurs 
avoue que «certains ministres)» 
ont envoyé des listes d'avocats et 
de notaires a la BFD. 

Il a aussi declare que les dos­
siers de prêts de la banque anté­
rieurs a 1981-82 n'existaient plus. 

Dix prêts d'un montant total de 
5 millions! ont été consentis u 
île- clubs qui présentaient des 
spectacles de strip-tease an mo­

ment ou ces prêts ont été autori­
ses par la BFD. 

Dans les 28 autres cas ( 14 mil­
lions S), les établissements n'of­
fraient pas seulement des specta­
cles de strip-tease mais aussi des 
services d'hébergement et de res­
tauration. 

Le president a soutenu qu'i l ne 
pouvait encore expliquer pour­
quoi et comment de tels prêts 
avaient été consentis et qu'i l es­
sayait toujours d'assembler toutes 
les pieces du casse-tete. Il assume 
toutefois l'entière responsabilité 
de ce qui s'est produit. 

Le ministre responsable de l'or­
ganisme. Harvie Andre, a declare 
a !a presse que des têtes pour­
raient rouler a la BFD si les politi­
ques établies n'avaient délibéré­
ment pas etc respectées. 

Selon M. Lavigueur, la B ID 

«n'a jamais eu l'intention d'ac­
corder des prêts ou de fournir au­
cun autre service a un établisse­
ment qui. tout eu étant legal, peut 
exercer des activités jugées inap­
propriées». 

« Nous reconnaissons avoir fail-
l i » , a-t-i l déclaré. Comment? 
Dans une region donnée, expli-
que-t-il, un premier prêt créait un 
précédent et les autres suivaient. 

Il a refuse de discuter des cas 
particuliers comme celui du Litlo. 
a Hull, qui a déclenche toute l'af­
faire, alléguant son serment d'of­
fice. 

Ministres et deputes 

Selon M. Lavigueur, des listes 
d'avocats ont ete soumises par des 
ministres, «ce qui a toujours été 
la pratique», et des deputes; la 

VOIR BFD EN A 2 

En 2011, le Québec 
comptera moins du quart 
de la population du Canada 
M A U R I C E J A N N A R D 
du bureau de LJ Prcsie 

OTTAWA 

C ompte tenu du fa ib le 
taux de croissance de sa 

population, le Québec comp­
tera, en l'an 2011, moins du 
quart de la population du Ca­
nada. 

Une etude rendue publique 
hier par le gouvernement fe­
deral, intitulée «Esquisse du 
Canada de demain ». confirme 
les conclusions des enquêtes 
les plus récentes réalisées sur 
l'évolution de la population 
québécoise. 

Le document federal 
montre notamment que: 

• la population du Quebec va 
continuer d'augmenter mais a 
un rythme plus lent que la 
moyenne nationale; 
• la proportion des franco­
phones du Canada continue 
de diminuer et n'est plus que 
de 25 p. cent de l'ensemble ca­
nadien, après avoir atteint 50 
p. cent en 1950; 
• la dualité linguistique s'ac­
centue puisque les anglopho­
nes du Quebec diminuent en 
importance et que le même 
phénomène s'observe pour les 
francophones hors Québec; 
• la population de l'Ontario 
augmentera plus rapidement 
que la moyenne nationale et 

" VOIR QUART EN A 2 
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tes Québécois n ont 
pas à s'alarmer 

— Perrin Beatty 

! SUITE DE LA UNE 

M A U R I C E J A N N A R O 

, du bureau de La Prcuc 

OTTAWA 

\ I 
i • «Ce sont de bonnes nouvelles 
pour les Québécois. Cela indique 
que la proportion des Canadiens 
du Québec va diminuer, mais pas 
aussi vite que prévu.» 

C'est de cette façon que le mi­
nistre Perrin Beatty a commenté 
hier, dans une entrevue à La 
Presse, le document publie par le 
gouvernement fédéral sur la dé­
mographie canadienne et intitu­
lée Esquisse pour un Canada de 
demain. 

Pour le ministre de la Santé na­
tionale et du Bien-être social, le 
rapport fédéral «est moins alar­
mant» que certaines études anté­
rieures. L'étude montre que la po­
pulation du Québec va représen­
ter 24.5 p. cent de l'ensemble 
canadien en l'an 2011, compara­
tivement a 26 p. cent en 1986. 

«Ces chiffres confirment le fait 
que les Québécois ne vont pas dis­
paraître comme tels», affirme M. 
Beatty. Celui-ci admet que la bais­
se de la réprésentation québé­
coise est inquiétante, mais, ajou-
te-t-il. «c'est beaucoup mieux que 
les prévisions avancées par les 
études passées qui ont soulevé des 
appréhensions chez les Cana­
diens-français quant à leur survi­
vance. » 

Le responsable de l'étude fédé­
rale. Mike Murphy, assistait éga­
lement à l 'entret ien avec La 
Presse, et tant le ministre Beatty 
que. M. Murphy ont répondu aux 
questions en français la plupart 
du.temps. 

M. Beatty estime qu'il est possi­
ble de corriger les tendances ob­
servées dans ce rapport et, d'ail-

Où donner 
de son sang 
• Aujourd'hui, la Croix-
Rouge attend les donneurs 
aux endroits suivants : 
• à Montréal : Centre per­
manent de la Croix-Rouge, 
3131 est, rue Sherbrooke, 
J e 9 h a 18 h; 
• à Montréal : Chevaliers 
de Colomb Pointe-Saint-
Charles, sous-sol de l'église 
Saint-Charles , 2 1 1 5 , rue 
Centre, de 14 h 30 à 20 h 
3 0 ; 
• à Verdun : Polyvalente 
Mgr Richard, cafétéria, 75, 
rue Rhéaume, de 14 h à 20 h 
30 
• à Longueuil les Caisses 
Desjardins de la ville de 
Longueuil, cégep Édouard-
Montpet i t , 9 4 5 , chemin 
Chambly.de 10 h à 20 h 30. 

TREQUC ta Pressa 

Le ministre Perrin Beatty 

leurs, le gouvernement du Qué­
bec peut s'y attaquer par le biais 
de l'immigration. «Le Québec a 
des responsabilités spéciales dans 
le domaine de l'immigration», a-
t-il dit. De même, il approuve les 
programmes du Québec pour ai­
der les familles qui veulent un 
plus grand nombre d'enfants. 

Il se peut, fait-il valoir. qu'Otta­
wa prenne des mesures sembla­
bles un jour, mais il a précisé que 
les Canadiens ont, dans le passé, 
laissé les couples décider du nom­
bre d'enfants. 

Lac Meech 
Le ministre Beatty se réfère à la 

politique d'immigration et aux 
programmes d'aide aux familles 
pour se porter à la défense de 
l'Accord du lac Meech. «Il y a 
dans l'Accord du lac Meech des 
propositions qui vont donner 
plus de pouvoirs au Québec en 
matière d'immigration.» Cela est 
important dans un contexte où 
les Québécois se posent des ques­
tions sur l'importance de leur 
nombre dans le Canada de de­
main. 

Les programmes d'aide aux fa­
milles qui veulent plus d'enfants 
sont propres à la province, et ce 
n'est pas cela qui menace le rôle 
d'intervention du gouvernement 
fédéral. «L'esprit de l'Accord du 
lac Meech, dira-t-il cette fois-ci en 
anglais, est que le gouvernement 
fédéral reconnaît le principe de 
flexibilité appliqué aux régions». 

L'étude publiée hier porte éga­
lement sur le vieillissement de la 
population canadienne et sur les 
structures changeantes de la fa­
mille, «C'est un document qui 
servira de base pour la planifica­
tion à tous les niveaux de gouver­
nement», déclare le ministre. Et 
de préciser qu'il s'agit là d'une 
base acceptée par toutes les pro­
vinces. 

L'étude permettra à Ottawa de 
mieux planifier ses programmes 
de santé pour les personnes âgées, 
et aussi de prévoir plus de places 
dans les garderies à cause du 
nombre croissantde familles 
monoparentales. 

La Quotidienne â trois chiffres 660 

Tirage d'hier à quatre chiffres 3180 
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QUART  
En 2011. le Ouebec comptera moins du 
quart de la population du Canada 

son importance passera de 36 à 
39 p. cent de l'ensemble national. 

La vaste enquête menée pour le 
compte du ministère de la Santé 
nationale et du Bien-Être social 
sur les tendances démographi­
ques a débuté en avril 1986, et ses 
conclusions se fondent sur 167 
études particulières. Le document 
publié hier par le ministre Perrin 
Beatty vise aussi à présenter un 
aperçu du problème du vieillisse­
ment auquel le Canada sera con­
fronté dans 30 ans. Les tendances 
sur la structure des familles et 
l'évolution de l'immigration y 
sont aussi discutées. 

Si les niveaux de fécondité, de 
mortalité et d'immigration res­
tent les mêmes, on comptera 31 
millions de Canadiens en l'an 
2026. 

L'étude fédérale fait état des 
projections réalisées à partir du 
recensement de 1981 par le Bu­
reau de la Statistique du Québec, 
qui montraient un déclin drama­
tique de la population québé­
coise. D'après la projection du 
BSQ, la population du Québec 
passerait de 6,38 à 6,74 millions 
d'habitants entre 1981 et 1996, 
avant de tomber à moins de 6 
millions dans 40 ans. 

En fonction de ce scénario, la 
représentation québécoise, qui 
comptait pour 27 p. cent de l'en­
semble canadien en 1981, ne for­
merait plus que 20 p. cent de ce 
dernier dans 40 ans. 

A partir des données plus ré­
centes de 1986 et de projections 
sur une plus courte période, Sta­
tistique Canada décrit « une situa­
tion moins alarmante», note le 
document fédéral, bien que la 
part du Québec diminue sans ces­
se. La population québécoise pas­
serait ainsi de 26 à 24,5 p. cent de 
l'ensemble national entre 1986 et 
2011. 

Le rapport publié hier montre 
qu'il y a des migrations au sein 
des deux principales communau­
tés linguistiques. «Une dualité 
territoriale de plus en plus mar­
quée se superpose maintenant à 
la dualité linguistique». 

En 1986. près de 90 p. cent des 
francophones du Canada vivaient 
au Québec, où ils représentaient 
83 p. cent de la population. 

La communauté anglophone 
représentait 14 p. cent du total 
québécois en 1951; 35 ans plus 
tard, elle ne formait plus que 10 
p. cent de la population québé­
coise. Par comparaison, les fran­
cophones hors-Québec consti­
tuaient plus de 7 p. cent de l'en­
semble canadien en 1951; or, en 
1981, ces derniers n'en formaient 
plus que 5 p. cent. 

Le phénomène s'explique par le 
fait que les Anglo-Québécois sont 
moins nombreux en Estrie et 
dans la région de Montréal, tan­
dis que les Franco-Ontariens di­
minuent en importance dans l'est 
de l'Ontario. Les auteurs du rap­
port qualifient ces aggloméra­
tions du nom de «régions de con­
tact». 

En ce qui concerne le vieillisse­
ment de la population, l'étude 
montre que les personnes âgées 
de 65 ans et plus forment actuel­
lement 10 p. cent de la popula­
tion. En l'an 2026, elles en consti­
tueront de 20 à 25 p. cent. 

Il n'y a là rien de dramatique, 
note le rapport, puisque de nom­
breux pays européens, notam­
ment la Suède et l'Allemagne, ont 
des taux de personnes âgées aussi 
élevés en ce moment, et n'en sont 
pas moins très prospères. 

Dans le secteur de l'immigra­
tion, le document fédéral note 
que les i m m i g r a n t s viennent de 
régions plus diversifiées actuelle­
ment. En 1956, les nouveaux arri­
vants provenaient surtout de 
l'Europe et des Etats-Unis. En 
1986, les cinq principaux pays 
fournisseurs étaient, dans l'ordre 
d ' importance, les États-Unis, 
l'Inde, le Vietnam, Hong Kong et 
la Pologne. • 

S T O N E S 
Les Stones ne craignent pas que le ciel 
leur tombe sur la tète 

que l'on met cinq jours à monter 
et d'une et demie à deux journées 
à démonter. Quatre scenes et 
deux systèmes de son et d'éclaira­
ge permettent aux Rolling Stones 
de se produire dans deux ou trois 
villes par semaine. 

Une équipe de 250 personnes 
voit à la bonne marche de la tour­
née. Dans chaque ville, de 200 à 
250 autres personnes sont embau­
chées. Elles travaillent 24 heures 
sur 24. 

Au moment où l'on terminait 
le montage du dispositif hier à 
Montréal, une autre équipe avait 
commencé l'installation pour les 
trois derniers spectacles de la 
tournée, à Atlantic City. Des évé­
nements spéciaux, en fait. Les 
deux premiers, à 250$ du billet, 
étant montés pour la télévision 
«pay per view», et le dernier, le 
20 au soir, étant le « party » de fin 
de tournée. 

Les 56 e et 57 e spectacles de 
Montréal sont donc les derniers 
vrais spectacles de cette tournée, 
avec le groupe de hard rock noir 
Living Colour en première partie. 

Les portes du stade ouvriront à 
17 h 30. On demande au public 
d'entrer par les rampes extérieu­
res qui conduisent au niveau 300. 
Les bouteilles et contenants de 
verre, les appareils photo, les ma­
gnétophones et les caméras vi­
déos sont interdits. Une fouille à 
l'entrée est probable. 

Living Colour se produira à 
19 h et les Rol l ing S tones à 
20h 30. (usqu'ici, ils ont commen­
cé avec Start Me Up, et terminé 
en rappel avec Jumping Jack 
Flash, tout de suite après Satis-
faction (/ Can't Get No). À Sad, 
Sad, Sad, Mixed Emotions et 
Rock and a Hard Place, du der­
nier disque Steel Weels, ils pour­
raient rajouter Terrifying et Al­
most Hear You Sigh, leur pro-
chain 45 tours. 

On retrouve leurs grands classi­
ques, tels Tumbling Dice, Miss 
You, Ruby Tuesday, Honky 
Tonk Women, Midnight Ram­
bler, You Can't Always Get 
What You Want, Paint It Black, 
Sympathy for the Devil, Gimme 
Shelter et It's Only Rock and 
Roll. D'autres chansons varient 
de ville en ville. Chacune évolue 
selon la forme et l'inspiration du 
moment . « C ' e s t du rythm'n 
blues, dit leur ingénieur du son 
Benji Lefebvre. C'est jamais pareil 
d'une fois à l'autre.» 

Hier midi, il restait encore 
3000 billets pour le spectacle de 
ce soir. Celui de demain est com­
plet. • 

GRC 
La GRC enquête sur 15 parlementaires 

et d'abus de confiance. Selon 
Inkster, il était justifié de retarder 
la perquisition, puisque cela ris­
quait d'influer sur le résultat du 
scrutin dans cette circonscrip­
tion. 

«Si Grisé avait perdu l'élection 
pour ensuite être jugé innocent, 
nous n'aurions pas été en mesure 
de corriger la situation», a dit le 
policier, qui a du même souffle 
présenté ses excuses aux députés 
pour les renseignements inexacts 
qu'il leur avait donnés à ce pro­
pos en juin dernier. 

Commentant la perquisition 
chez Grisé, M. Inkster avait alors 
déclaré qu'il s'agissait d'une sim­
ple coïncidence si elle avait été 
exécutée au lendemain des élec­
tions. Hier, il a reconnu que le 
commissaire-adjoint Henry Jen­
sen, pourtant a ses cotes, avait né­
gligé de l'informer du fait qu'il 
s'agissait d'un retard volontaire. 

Pour le critique néo-démocrate 
Svend Robinson, Inkster «défend 
l'indéfendable» en soutenant que 
son subalterne a bien fait de re­
tarder l'exécution des mandats de 
perquisition pour des raisons po­
litiques. 

Selon M. Robinson, une pareil­
le réponse est inacceptable et le 
silence de M. Jensen l'est tout au­
tant. Les deux hommes devraient 
démissionner et le Parlement te­
nir une enquête publique indé­
pendante sur la GRC. On ne peut 
demander à la police de faire en­
quête sur elle-même, a t-il dit. 

En quittant la réunion du co­
mité, M. Inkster a déclaré qu'il 
n'avait aucunement l'intention 
de démissionner et qu'il n'aurait 
pas de commentaires à formuler 
sur le commissaire-adjoint tant 
qu'il n'aurait pas terminé l'analy­
se des faits. 

D'après le député conservateur 
François Gérin. l'attitude de la 
GRC et le grand nombre d'enquê­
tes en cours s'expliquent par 
l'ignorance dans laquelle se trou­
ve la police fédérale de la Loi du 
Parlement. Selon lui, la police as­
simile les députés aux fonction­
naires lorsqu'elle fait enquête, ce 
qui n'a aucun sens. 

En vertu de cette législation, les 
députés peuvent accorder des 
contrats aux personnes de leur 
choix pour se livrer à des activités 
politiques partisanes, a dit M. Gé­
rin. ce qu'un fonctionnaire ne 
doit jamais faire. 

Selon M. Gérin, il existe un 
profond malaise au sein des di­
vers groupes parlementaires en 
raison de toutes ces enquêtes, qui 
ne s'appuient souvent que sur une 
interprétation inexacte de la loi 
et des pouvoirs des députés. Di­
vers députés s'affairent en ce mo­
ment à clarifier la situation, a-t-il 
dit. Ils pourraient, par exemple, 
réclamer la publication de tous 
ces contrats pour laisser aux élec­
teurs le soin de juger. • 

La BFD a prêté 17$ millions a 38 clubs 
de strip-tease 

BFD a aussi ses propres listes. 
Quels professionnels dans ces 
trois groupes ont-ils été choisis le 
plus souvent? Le président a ré­
pondu qu'il n'avait pas de statisti­
ques à ce sujet et affirme que ce 
n'est pas parce qu'une personne 
est suggérée par un ministre 
qu'on aura recours à ses services. 

« Il ne convient pas que des lis­
tes soient fournies par les minis­
tres», a déclaré le député le néo­
démocrate John Rodriguez, qui a-
joute qu'il y a manifestement de 
l'ingérence politique quand, dans 
sa ville de Sudbury, ce sont les 
avocats conservateurs qui sont 
choisis par la BFD et la Société 
canadienne d'hypothèques et de 
logement. 

«La Banque reçoit des listes de 
partout», a déclaré le ministre 
André, «et c'est elle qui décide 
quel avocat (ou notaire) elle utili­
sera. Dans 80 p. cent des cas, on 
fait appel à celui du client». Le 
ministre affirme qu'il n'a jamais 
fourni de liste. «Pas à ma con­
naissance», ajoute-t-il. 

M. Lavigueur a annoncé que la 
BFD ajoutera une nouvelle condi­
tion à ses prêts, soit un droit de 
veto sur le genre d'activités qu'un 
emprunteur peut exercer pendant 
qu'il fait des affaires avec la ban­
que. Si l'exploitant d'un restau­
rant-bar veut transformer son 
établissement pour se livrer à des 
activités « inappropriées», le rem­
boursement immédiat du prêt 
pourra être exigé. Pour ceux qui 
louent des locaux, la BFD insiste­
ra pour avoir un droit de veto sur 
le genre d'activités des locataires. 

CONVOI 
33 wagons d'un convoi du CN 
transportant des produits toxiques 
déraillent dans le village 

L'accident s'est produit à partir 
du 17 e wagon et a provoqué le dé­
raillement en série de 32 autres 
wagons, dont plusieurs wagons-
citernes contenant du chlore, de 
la soude caustique, du styrène 
monomère et des huiles de lubri­
fication usées. 

«J 'a i entendu un gros bruit 
comme si on accoupla i t des 
trains. Je n'ai pas porté plus d'at­
tention à ce bruit jusqu à ce que 
l'inspecteur de la municipalité, 
Bernard Dubois, rentre dans mon 
bureau pour m 'annoncer que le 
train avait déraillé à l'arrière de 
l'église», a déclaré à La Presse 
Mme Ginette L. Richard, secrétai-
re-trésorière du village de Saint-
Léonard d'Aston. 

La Sûreté du Québec de Nicolet 
a immédiatement été alertée, ain-

La reine de l'hôtellerie new-yorkaise 
est condamnée à quatre ans de prison 
Agence France-Presse 

I SEW YORK 

• Leona Helmsley. reine de l'hô­
tellerie new-yorkaise reconnue 
coupable d'évasion fiscale en 
août dernier, a été condamnée 
hier à quatre ans de prison, trois 
ans de mise à l'épreuve et 7,15 
millions S d'amende. 

Mme Helmsley, 69 ans, avait 
escroqué 1,2 millions S au fisc en 
facturant comme frais profession­
nels les trois millions S de tra­
vaux de son manoir du Connecti­
cut, dont un million S pour la 
1 . U H M 1 uiiiun d'une piscine. 

Le juge John Walker a rendu 
son jugement après avoir blâmé 
«la cupidité ouverte» de la cou­
pable, lui rappelant que «nul 
n'est au dessus de la loi, quelles 
que soient ses richesses ou sa po­

sition». Mme Helmsley avait un 
jour déclaré qu'«il n'y a que les 
petites gens qui payent des im­
pôts». 

Celle dont l'avocat lui-même 
avait évoqué le «caractère de gar­
ce» a été également condamnée 
au remboursement de près de 2 
millions $ d'impôts impayés et à 
750 heures de travail communau­
taire dans une institution pour 
jeunes drogués. 

C'est peut-être cette dernière 
peine qui satisfera le plus les 
New-yorkais, qui traitaient ou­
vertement Leona Helmsley de 
«peau de vache» après qu'on eût 
decouverï derrière son sourire 
publicitaire une arrogance et un 
mépris odieux. 

Leona. dont le mari Harry. 80 
ans. a été exempte de poursuites 
en raison de ^es défaillances men­
tales, refusait de nourrir — même 

d'un sandwich — ses employés de 
maison et les congédiait au gré de 
son humeur, souvent maussade et 
impérieuse. 

En apprenant sa sentence, celle 
qui se nommait elle-même la rei­
ne de l'hôtellerie, a versé des lar­
mes abondantes, hoquetant : «Je 
suis plus humiliée et honteuse 
que personne ne pourra jamais 
l'imaginer. Je suis coupable d'un 
crime grave. J'ai l 'impression 
d'être en plein cauchemar». 

Le jugement rendu hier met un 
terme au feuilleton le plus trucu­
lent auquel aient eu droit les 
New-yorkais depuis longtemps et 
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"élection municipale de cet au­
tomne avait réussi à se mesurer 
dans le-, médias. 

Leona Helmsley est restée libre 
sous caution, ses avocats devant 
se pourvoir en appel. 

si que les pompiers volontaires < 
la municipalité. Devant l 'ai 
pleur du désastre, les maires Paul 
Luc Balleux, du village de Sain 
Léonard et Raymond Fleury, 
la paroisse de Saint-Léonard, or 
fait appel aux enquêteurs du Ci 
nadien National. 

Une cinquantaine de poHcieij 
de la SQ venus de Nicolet. Drur 
mondville. Bécancouret Trois-Rl 
vières se sont surtout affairés 
dresser un périmètre de sécuritl 
en attendant l'arrivée des specL 
listes en protection de l'enviror 
nement. 

Les cinq ou six wagons conte 
nant des produits toxiques se so.nl  
empilés de chaque côté de la voi 
ferrée, tandis que plusieurs autre 
ont roulé sur une bonne distanc 
avant de s'immobiliser dans 
champ. 

Au moins deux résidences de I 
rue Béliveau longeant la voie fe 
rée ont été endommagées. At 
au moment de l'accident, M. Ray 
mond Elle a raconté que soi 
épouse était sortie indemme de I 
maison après qu'un wagon se fui 
renversé sur le garage adjacent 
dans lequel était remisée sa foir 
gonnette. 

A un moment, les experts on] 
cru que certains wagons-citerne 
acc iden tés pouvaient laisses 
échapper des fuites de matièr 
dangereuses, ce qui a forcé l'éva] 
cuation d'une soixantaine de fj 
milles habitant à proximité de L 
zone sinistrée. Deux écoles (la Pol 
lyvalente et l'école primaire d< 
Saint-Léonard) et une résidencd 
pour personnes âgées ont été eva 
cuées par mesure de sécurité. 

Les experts Claude Rivest 
d'Environnement-Canada, et Ré 
jean Lapointe, d'Environnementj 
Québec, se sont ravisés plus tard 
en affirmant que les fuites de pro 
duits toxiques étaient minimes etj 
que tout danger de pollution de la 
rivière Nicolet, située tout pr 
du lieu du déraillement, était 
écarté. 

Par ailleurs, M. Jean-Guy Br 
deur, directeur des relations pu­
bliques du CN à Montréal, a indi­
que hier soir que cet accident fer 
roviaire se limitait seulement a 
des dommages matériels fort im­
portants. 

Il faudra plusieurs jours avant 
que les travaux de déblayage de la 
voie ferrée soient complètement] 
terminés. En attendant que la] 
voie soit rétablie, les trains du CN] 
et de Via-Rail seront déviés par la 
rive nord du Saint-Laurent. • 

Le couple 
Bilodeau craint 
de perdre 
sa maison 
Presse Canadienne 

COAT1COOK 

• Même si son mari, Richard Bi­
lodeau, a de bonnes chances 
d'être finalement libéré sous cau­
tion cet après-midi, Mme Carole 
McDuff est déjà convaincue que 
toute cette affaire va leur coûter 
leur magnifique résidence de Co-
aticook. 

«La maison, nous n'y pensons 
plus. C'est fini. Nous venons de la 
perdre», a laissé tomber, hier, la 
femme du camionneur en évo­
quant les frais énormes que repré­
sentent la bataille que ce dernier 
doit livrer contre 1 appareil judi­
ciaire du New Hampshire, aux 
États-Unis. 

Bilodeau est détenu dans une 
prison de cet État américain pour 
homicide involontaire depuis un 
accident de la route survenu le 29 
novembre dernier et qui a fait 
trois morts ; les victimes sont 
deux policiers et un détenu qu'ils 
transportaient dans une auto-pa­
trouille. 

Pendant que les trois avocats 
du couple Bilodeau-McDuff lut-' 
tent pour convaincre les autorités 
américaines de l'application du 
traité d'extradition existant entre 
le Canada et les États-Unis dans 
le cas d'un homic ide , Mme 
McDuff ne peut s'empêcher de 
penser aux frais d'avocats enga­
ges. 

L'avocat américain commande 
un salaire horaire de 100$ US et 
son adjoint, 9 0 $ ; elle préfère 
taire le salaire de son avocat sher-
brookois, Me Jean-Pierre Ran-
court. 

il 

Leona Helmsley 

—T" 
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Les cendres de 
Léplne seront 
enterrées près 
de l'UdeM 
I Le tireur de l 'École polytechni­
que, Marc Lépine. 2 5 ans, n'a é té 
li incinéré, ni enterré , soutient la 
naison funéraire Alfred Dallaire, 
;ontrairement à ce que laissent 
roire des informations publiées 

l i e r dans les médias. 

Un porte-parole de la maison 
'unéraire a fait savoir, hier, que 
e corps de Marc Lépine sera inci-
î é ré « t rès b i en tô t» et que ses 
.endres seront enterrées au cime-
: i è re N o t r e - D a m e - d e s - N e i g e s , 
j r è s de l 'Université de Montréal. 

Lépine s'est suicidé, la semaine 
dernière, après avoir, abattu 14 
>eunes femmes de l 'École poly­
technique. 

M . R o b e r t V é z i n a a a j o u t é 
qu'un service funèbre avait été 
:élébré pour Lépine, samedi der­
nier, et que seulement quelques 
parents et amis y avaient assisté. 

Si Lépine n'a pas é té incinéré 
plus tôt, a expliqué M. Vézina, 
: 'est qu'on avait également con­
fié à la maison Dallaire les corps 
de deux des victimes de Polytech­
nique. 

Les examens 
commencent à 
Poly, vaille 
que vaille... 
Presse Canadienne 

• La vie a repris à l 'École poly­
technique, où la période d'exa­
mens commencera cette semaine. 

«Les étudiants trouvent diffici­
le de se remettre au travail, a noté 
Daniel Laramée, un étudiant en 
génie de quatrième année. Plu­
sieurs d 'entre nous ont de la diffi­
culté à se concentrer . Je connais­
sais six des filles qui ont été tuées. 
Tout le monde essaie de com­
prendre. » 

.Un autre étudiant, Sylvain Des­
chênes, a constaté pour sa part 
q u e « t o u t l e m o n d e s e m b l e 
éprouver le besoin d'en parler». 

Sylvain Guibord, qui connais­
sait deux des des 14 victimes, a 
réalisé qu'un tel drame fait com­
prendre que « les examens ne sont 
pas si importants». 

« | e suis venu aujourd'hui pour 
étudier, mais j ' a i aperçu une ta­
che de sang sur le plancher. C'est 
difficile.» 

Une étudiante de troisième an­
née, Marie-Anaree, qui a deman­
dé de taire son nom de famille, 
n'a réussi que péniblement, pour 
sa part, à manger et à dormir. 

«) 'a i trois examens la semaine 
prochaine. |e vais essayer de les 
écrire, mais l 'administration nous 
a dit que si nous ne pouvions pas, 
tout ce que nous avions à faire 
était de mettre un gros X sur la 
feuille et qu'elle comprendrait . 
O n nous permettra alors de faire 
l 'examen plus tard.» 

Le féminisme 
n'est pas en 
cause, selon 
Betty Friedan 

CP 

TORONTO 

• Be t ty I r i cdan , p i o n n i e r du 
mouvement féministe aux États-
Unis et auteur de plusieurs livres 
sur ce sujet, notamment « T h e 
F e m i n i n e M y s t i q u e » , n 'a pas 
semblé apprécier qu'on lui de­
mande de définir le terme «fémi­
niste». 

C'est lors d'une conversation 
téléphonique que l'écrivain new-
yorkais de 68 ans avait été priée 
de donner une définition de ce 
mot, pour un article que se pro­
posait d'écrire la Presse Cana­
dienne. Le terme est sujet à diver­
ses interprétations depuis l 'horri­
ble meurtre de 14 jeunes femmes 
commis par Marc Lépine. qui les 
avait qualifiées de «bandes de fé­
ministes». 

«I l faut se garder d'extrapoler 
sur la folie tragique de cet indivi­
du. |e ne crois pas que nous ayons 
aucune raison de penser que le fé­
minisme était la cible réelle de ce 
meurtrier, pas plus qu'un énergu-
mène qui se prendrait pour Napo­
léon signifierait le renversement 
imminent de la République fran­
çaise. Ce n'est pas réellement le 
féminisme qui est en cause ici. » 

«Dans sa lettre, Lépine écri­
vait: "|e hais les féministes '», ré­
torqua le journaliste. 

«Ne comprenez-vous pas qu'en 
insistant là-dessus, vous faites le 
jeu des ant ifêministes? Cela n'a 
rien à voir .» 
- « | e veux dire que lorsque nous 

avons écrit sur cette affaire, ces 
derniers jours. . .», voulut poursui­
vre le reporter. 

«Vous n'auriez pas dû, car en 
un certain sens, vous blâmiez les 
victimes. Vous blâmez le féminis­
me pour ce terrible crime, provo­
que par une psychose et aucune­
ment n;ir le féminisme.» 

. « | c suis d 'accord avec vous, 
mais... » 

« le n'ai plus rien à ajouter à ce 
sujet», trancha Mme Friedan. 

El elle raccrocha. 

• I 

Le corps de la jeune femme, tuée dans le massacre de Polytechnique, a été inhumé au cimetière de l'Est. 

Un dernier hommage à Maryse Laganière 
Cette jeune femme travaillait aux services administratifs de Polytechnique 

S U Z A N N E C O L P R O N 

• L 'égl i se S a i n t - C l é m e n t é ta i t 
trop petite, hier, pour conteni r le 
millier de personnes venues ren­
dre un dernier hommage à Mary­
se Laganière, tuée dans le massa­
cre de l 'École polytechnique. 

Dernière d'une famille de 13 
enfants, Maryse était aussi la trei­
zième victime de la tuerie de Po­
lytechnique qu'on portait en ter­
re. Les 12 autres jeunes femmes 
ont été enterrées en fin de semai­
ne et lundi. Seul le corps de Bar­
bara K l u c z n i k , d ' o r ig ine po lo ­
naise, n'a pas encore été inhumé. 
Il doit être rapatrié en Pologne à 
la demande de ses parents. 

«I l y a quatre mois, j e fêtais 
dans la joie et l 'émotion le maria­
ge de Maryse et de lean-Fran-
çois» , a rappelé l 'abbé Paul Delâ-
ge, dans son homélie. « I l s vou­
laient être heureux et subitement, 
un jour comme un autre, un jour 
qui devient exceptionnel , Maryse 
s'en v a . . . » 

À la mémoire des 14 disparues 
— toutes des étudiantes à l 'excep­
tion de Maryse Laganière, qui tra­
vaillait aux services administra­
tifs de Polytechnique— 14 lam-

Maryse Laganière 

pions brillaient sur l'autel, dans 
le choeur de l 'église. 

« P o u r q u o i ? P o u r q u o i ? Pour­
q u o i ? » , a laissé tomber avec lassi-

PHOTO PAUL-HENRI TALBOT. LA PRESSE 

tude M. Roger Gosselin, de l 'Uni­
versité de Montréal , en prenant 
la parole devant l 'assistance re­
cueil l ie . «Nous avons du mal à 

comprendre qu'on puisse mourir 
si j e u n e s . . . » 

L'abbé Delàge a demandé à la 
foule d'applaudir à la fin de la cé­
rémonie. D'un pas lent, les por­
teurs se sont ensuite dirigés vers 
la sortie, suivis des membres de la 
famille et des proches parents. 
Cinq autobus avaient été mis à la 
disposition du personnel et des 
étudiants de Polytechnique qui 
désiraient assister à la messe des 
funérailles. 

À l 'extérieur, seul un incident 
est venu troubler le déroulement 
de la c é r é m o n i e empre in t e de 
simplicité. Excédé par la présence 
des cameramen et photographes 
de presse, un proche de la victime 
a assailli le représentant du tour­
nai de Montréal, M. Gilles La-
france, en lui intimant l'ordre de 
laisser sa famille en paix. M. La-
france en a été quitte pour une ec­
chymose sur le front. 

Pendant ce temps, les parents 
et le mari de la victime ont pris 
place dans la limousine noire qui 
les attendait en face de l'église, 
rue Adam, dans l'est de Montréal . 
La foule s'est dispersée après le 
passage du cortège funèbre com­
posée de trois landaus garnis de 
fleurs et d'un corbillard. Mme La­
ganière a été enterrée au cimetiè­
re de l 'Est. 

a personnes se tuent dans une auto fi tant à vive allure 
Quatre personnes ont perdu la vie et une autre repose dans 

un état critique, à l'hôpital Queen Elizabeth, à la suite d'un spec­
taculaire accident survenu vers 1h30 hier matin, en face du 
1007 rue Charlevoix, à Pointe Saint-Charles, dans le centre-sud 
de la métropole. Des témoins ont affirmé à la police avoir aper­
çu une Pontiac Lemans roulant à près de 160 km/heure, en di­
rection sud sur ia rue Charlevoix, près de i intersection Muilins. 
Le conducteur a perdu la maîtrise de son bolide qui a semblé 
planer dans les airs quelques secondes avant de frapper de plein 
fouet le muret de ciment soutenant le viaduc du CN surplom­

bant la rue Charlevoix. À l'arrivée des policiers et ambulanciers, 
trois des occupants de l'auto, soit le conducteur, Fernand Ouel-
let, 27 ans, de la rue des Carrières, à Montréal, Yvon Tessier, 38 
ans, de Rosemont, et Jeanne-Mance Savoie, 54 ans, de la rue 
Chàteauguay, à Montréal, avaient déjà succombe a leurs blessu­
res. Ghislaine Bonis, 38 ans, de la rue Coieraine, a rendu l'âme 
peu de temps après son admission a / Hôpital général de Mont­
réal. Bernard Tessier, 43 ans, est le seul survivant de cette tra­
gédie. Au moment de l'accident fatal, Fernand Ouellet condui­
sait malgré une suspension de permis depuis plusieurs mois. 

Professeur 
coupable 
d'inceste 
condamné à 
42 mois 
LISA B I N S S E 

• Un professeur age de 4b 
ans. qui avait reconnu sa 
culpabilité a une accusation 
d' inceste à l 'endroit de sa 
fille, a e tc condamné hier à 
4 2 mois d 'emprisonnement 
par le juge Claude Millette, 
de la Cour du Quebec. 

D a n s son j u g e m e n t , le 
juge Millette rappelle cer­
tains faits, notamment que 
le père, travaillant dans un 
collège privé de la région 
métropolitaine, a eu des re­
lations sexuelles avec sa fille 
pendant six ans. Au debut, 
la frequence était d'une a 
t r o i s f o i s p a r s e m a i n e . 
Après la mort tragique de sa 
d e u x i è m e f i l le , c e t t e fre­
quence est passée a deux a 
trois fois par jour. 

Ces r e l a t i o n s se dérou­
la ien t pa r fo i s d a n s le lit 
conjugal, en presence de la 
mère. 

Rappelons que l 'accuse, 
dont il faut taire l 'identité 
pour protéger celle de sa 
fille, avait été cité à son pro­
cès sous 13 chefs d'accusa­
tion relatifs a des incestes, 
des atteintes à la pudeur et à 
des agressions sexuelles sur 
ses deux filles pendant une 
période de 10 ans. En sep­
tembre, il a plaide coupable 
a une accusation d'inceste à 
l 'endroit d'une de ses filles: 
L'inceste aurait débute en 
I982 . alors que la fille était 
â g é e de 18 a n s . E l l e est 
maintenant âgée de 25 ans. 

Le juge Millette est d'avis 
que «l 'at t i tude actuelle de 
l'accuse n'attire pas particu­
lièrement la sympathie». 

Il a rappelle que le rap­
port avant sentence faisait 
é ta t du fait que l ' a ccusé 
avait r econnu son c r i m e , 
mais avait tenté de se justi­
fier, en disant que c'était à 
la demande de sa fille qu'il 
avait fait ces gestes, «pour 
la consoler et lui démontrer 
son affection. Mon tort est 
de ne pas avoir été en mesu­
re de lui dire n o n » . 

Selon le juge, une telle ra­
t ional i sa t ion démon t r e le 
peu de remords de l 'accusé. 
«Il n 'hésite pas à proclamer 
que sa fille lui aurait de­
mandé d'avoir des relations 
s e x u e l l e s ! L 'ana lyse faite 
par l 'agent de probation me 
permet de ne prêter aucune 
crédibili té aux affirmations 
de l 'accusé.» 

D a n s le r a p p o r t avant 
s e n t e n c e , la c r imino logue 
Mireil le Lévesquc en arrive 
a la c o n c l u s i o n su ivan te : 
«Pour notre part, nous dou­
tons fortement que le père 
ne soit pas l'instigateur des 
avances sexuelles vis-a-vis sa 
fille. Sa personnalité, sa ca­
pacité d'autorité et de con­
trôle correspondent diffici­
lement au père soumis aux 
c a p r i c e s de son en fan t a 
moins que cette exigence ne 
la satisfasse». 

Agent de ia SQ 
accusé 
d'agression 
sexuelle cité 
à son procès 
• Un agent de la Sûreté du Que- , 
bec a été ci té a son procès hier 1  

sous cinq chefs d'accusation a ca- i 
racteres sexuels qui auraient ère 
commis sur une mineure qui est 
aujourd'hui âgée de 15 ans. La 
présumée victime est une proche 
parente de l 'accusé. 

Ce policier, âgé de 35 ans envi-; 
ron, travaille dans la région: de« 
Hull-Gatineau. Suspendu de ses* 
fonctions, il n'est cependant pas 
incarcéré. 

Les a t t e n t a t s r e p r o c h e s au­
raient été commis sur une pério­
de s'etendani entre six et sept 
ans. C'est au debut de l'été der­
nier que le pol aux roses a été dé­
couvert. 

La cause menée par Me Pierre 
Teasdaie, adjoint au substitut du j 
procureur chef a Saint- |crbme, a 
été remise a plusieurs reprises de­
puis les derniers mois. 

Finalement, après avoir enten- ; 
du la preuve de la poursuite à 
l 'enquête pré l imina i re , le j u g e . 
Bernard Dagenais. de la Cour du 
Québec. Chambre criminelle , en • 
est venu a la conclusion qu'il y ', 
avait matière a procès. 

L'inculpe a choisi un procès de- ; 
vant un jury. Il reviendra donc au ' 
Palais de justice de Hull en le- ! 
vritr probablement, pour y subir ; 
son procès. S'il est trouvé coupale 
de tous les chefs qui pèsent cont re 
lui, il est passible d'une peine de 
14 ans de prison. . . 
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Manifestation d'appui à la sage-femme 
Isabelle Brabant à l'enquête du coroner 

Centre d'achat Galerie des Sources 

' S ^ ^ T (514) 684-0030 
1255, w e G u y 

( cod Sts-Cathafin*. kM) 
(514) 9391500 5 

RABAIS JUSQU'À 

• Livres, jeux et jouets éducatifs 
• Collants décoratifs, supports, 

importés et canadiens 
• Bas arrivant aux genoux, importés et 

canadiens 
• Sous-vètements en laine 
• Oreillers thérapeutiques 
• Brosses à cheveux et ornements de 

coiffure, etc. 

Samedi 16 décembre de 9 h a 21 h 
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M A R T H A C A C N O N 

• Lors d'un accouchement à la 
maison le 16 novembre 1988, la 
sage-femme, Isabelle Brabant, n'a 
pas cru bon d'envoyer la mère à 
l'hôpital de loliette. malgré des si* 
gnes inquiétants. Appelés sur les 
lieux, les ambulanciers ont dû pa­
tienter deux bonnes heures avant 
qu'on leur donne la permission 
de transporter à l'urgence la fem­
me et l'enfant qui venait de naî­
tre. 

Le bébé était alors inerte, flas­
que et incapable de respirer, ont 
expliqué les parents à la première 
journée de I enquête du coroner, 
au Palais de justice de Montréal, 
hier. L'enfant a été transféré à 
l'hôpital Satnte-lustine où il est 
décédé trois jours plus tard. 
D'après les médecins, sa mort au­
rait été causée par un manque 
d'oxygène. 

Ce jour-là. les parents (dont il 
faut taire l'identité) ont suivi à la 
lettre les instructions de la sage-
femme en qui ils avaient entière­
ment confiance. Ils n'ont pas son­
gé a prendre le chemin de l'hôpi­
ta l , même après que Mme 
Brabant eût constaté que le coeur 
du foetus battait anormalement, 
environ une demi-heure avant la 
naissance du bébé. 

«Il faut sortir le bébé de là au 
plus vite», répétait Mme Brabant 
qui a demandé que l'on appelle 
les ambulanciers. Ceux-ci sont ar­
rivés pendant que la mère tentait 
d'expulser le bébé en poussant de 
toutes ses forces. On leur a, toute­
fois, demandé de rester à l'écart 
dans le vestibule. 

La mère a finalement accouché 
debout. « Le bébé ne bougeait pas, 
ne respirait pas. Mais il n'était 
pas bleu. Il avait l'air d'un bébé 
qui dort», a-t-elle raconté en 
pleurant. La sage-femme a immé­
diatement procédé au massage 
cardiaque, à la respiration bou­
che à bouche et à la succion des 
sécrétions. 

Un médecin de Rawdon, le 
docteur Pigeon, est arrivé à ce 
moment-là. Il aurait été appelé 
par les ambulanciers qui com­
mençaient, sans doute, à s'impa­
tienter. Malgré la venue du méde-

A N N I V E R S A I R E 
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cin, une quarantaine de minutes 
se sont écoulées avant que la 
mère et l'enfant soient conduits à 
l'hôpital. L'enquête n'a pas enco­
re permis de comprendre toutes 
les raisons de ce délai. On sait 
seulement qu'il a fallu couper le 
cordon ombilical. 

L'enfant est né vers 21 h 30 et il 
a été transporté à l'urgence de lo­
liette seulement à 22 h 35. Lors­
qu'on leur demande pourquoi ils 
ont tant attendu avant d'aller à 
l'hôpital, les parents répondent 
qu'ils ont cru jusqu'à la fin que 
I état du bébé était pour s'amélio­
rer. 

«On avait l'impression que sa 
respiration était pour repren­
dre», raconte le père âgé de 28 
ans. L'enfant n'a cependant pas 
reçu d'oxygène pendant le temps 

S|u il était à la maison. «Il aurait 
allu un respirateur artificiel et il 

n'y en avait pas. On ne pouvait 
pas appliquer le masque à oxy­
gène», précise le père. Sa femme. 
36 ans, qui est de nouveau en­
ceinte de plusieurs mois, a expli­
qué qu'elle s'était sentie un peu 
comme un «témoin impuissant». 

Cette enquête du coroner à la­

quelle assistent plusieurs femmes, 
revêt une importance particu­
lière. Hier, plusieurs femmes, 
dont la comédienne Nathalie 
Gascon, ont profité de l'occasion 
pour manifester leur appui et leur 
confiance à l'égard des sages-fem­
mes, lors d'une conférence de 
presse, au Palais de justice. Elles 
ont donné la liste de plusieurs 
personnalités féminines du mon­
de politique, artistique et syndi­
cal qui défendent la cause des sa­
ges-femmes. Parmi ces noms figu­
rent ceux de Lise Payette, 
Monique Simard. Lorraine Page, 
Louise Harel. Anne-Claire Poi­
r ier. Luce Cui lbault et bien 
d'autres. 

Mme Gascon, qui était accom­
pagnée de son conjoint, a raconté 
qu'elle avait déjà accouché à la 
maison avec l'aide d'une sage-
femme. «Ce n'était pas un trip, 
dit-elle, mais une décision mûre­
ment réfléchie. La maison était 
l'endroit où je me trouvais le plus 
en sécurité.» 

Selon elle, la liberté de choix 
est nécessaire. « le ne dis pas que 
toutes les femmes doivent accou­
cher à la maison, mais je pense 

que celles qui le désirent doivent 
avoir les moyens de le faire.» 

Les femmes ont invité la popu­
lation à envoyer des dons au 
Fonds spécial des sages-femmes 
afin d'assurer la défense d'Isabel­
le Brabant. Elles craignent que 
cette enquête n'ébranle la crédi­
bilité des sages-femmes. 

Mme Brabant devrait être ap­
pelée à témoigner, aujourd'hui. À 
la sortie de la salle d'audience 
hier, les parents n'ont pas caché 
leur sympathie à son endroit, en 
dépit des événements. Aupara­
vant, ils avaient expliqué au coro­
ner, Anne-Marie David, qu'ils 
avaient choisi Mme Brabant com­
me sage-femme parce qu'elle était 
la plus connue et la plus recon­
nue au Québec. 

D'après les dossiers médicaux, 
la grossesse s'est déroulée norma­
lement et il n'y avait pas de rai­
son pour interdire l'accouche­
ment à la maison. Le 16 novem­
bre, bien que le bébé mettait du 
temps à naître, on n'a pas évoqué 
la possibilité de faire une épisio-
lomie pour tenter d'accélérer les 
choses. 

Sages-femmes: un nouveau projet 
de loi sera déposé au début de mars 
C I L L E S N O R M A N D 
du bureau de La Presse 

QUÉBEC 

• Les sages-femmes pourront 
commencer à pratiquer des ac­
couchements, au Québec, dés 
l'automne prochain ou au début 
de 1991 au plus tard. 

C'est ce qu'a déclaré le ministre 
de la Santé et des Services so­
ciaux, Marc-Yvan Côté, hier, à 
l'issue de la dernière journée des 
audiences de la commission par­
lementaire sur la pratique des sa­
ges-femmes dans le cadre de huit 
expériences pilotes. 

Mais auparavant, cette décision 
devra être sanctionnée par l'As­
semblée nationale, devant laquel­
le un tout nouveau projet de loi 
sera déposé au début de mars, de 

manière à être adopté à la fin du 
même mois, assure le ministre, 
dont la tâche semble être facilitée 
par l'appui de l'opposition. 

Le 16 janvier. M. Côté dirigera 
une rencontre qu'il qualifie d'ul­
time dans son bureau du ministè­
re de la Santé, à Québec, avec des 
représentants de la Corporation 
professionnelle des médecins du 
Québec, des pédiatres, de l'Asso­
ciation des hôpitaux du Québec, 
et des sages-femmes. 

Cette rencontre durera une 
journée, une seule. «|e les invite 
le 16 janvier pour régler le dossier 
et non pour le pelleter dans le 
temps», lance-t - i l , en guise 
d'avertissement à ceux qui vou­
draient encore s'opposer au pro­
jet. 

S'il n'y a pas concensus, ce 
jour-là, le ministre Marc-Yvan 
Côté tranchera. 

VENTE 1er ANNIVERSAIRE 
et de NOËL 20 à 50% de rabais 

Gamme complète de vêtements de ski des marques 
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vêtements (NIKE, ADIDAS, BROOKS) 

Chez Sfeotû K^nc. 
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« Il y a suffisamment de gens in­
téressés à l'expérience pour être 
sûr qu'il y aura huit expériences 
pilotes pendant cinq ans, et que 
celles-ci permettront de conclure 
à l'utilité ou non des sages-fem­
mes», soutient-il. 

Cinq ans, c'est la règle du jeu 
acceptée pour mener les expé­
riences pilotes, mais M. Côté est 
d'avis qu'il faille mettre au point, 
parallèlement, le mécanisme per­
mettant de poursuivre l'expérien­
ce de façon permanente, adve­
nant qu'on en conclut à l'utilité 
de reconnaître légalement la pra­
tique des sages femmes. 

«Il ne sera pas nécessaire non 
plus d'attendre la cinquième an­
née pour rendre l'expérience per­
manente. Nous recevrons des rap­
ports annuels et il est possible 
que nous puissions tirer une con­
clusion juste dès la troisième an­
née», de dire M. Côté. 

L'expérience sera menée dans 
les villes de Montréal et de Qué­
bec, de même qu'en milieu rural, 
et elle s'étendra aux CLSC, dans 
la mesure ou ceux-ci auront une 
entente avec un hôpital pour pa­
rer à toute éventualité ou compli­
cation. 

M. Côté a affirmé que le projet 
permettra aux sages-femmes d'ad­
mettre elles-mêmes leurs patien­
tes dans les centres hospitaliers. 
Le nouveau projet accordera une 
priorité à la formation profes­
sionnelles des sages-femmes, à 
leur sélection et à l'encadrement 
de leur pratique. 

SOLDE D'ENTREPOT ANNUEL D'HIVER 
du 11 au 20 décembre 

(du lundi au vendredi de 9 h à 17 h, samedi de 9 h à 15 h) 

Comprend: 

p a t a g o n i a 

Offert au public à PRIX DE GROS! 
• styles et couleurs fins de séries seulement 
• toutes les tailles ne sont pas disponibles 
• n'acceptons ni cartes de crédit, ni chèques. Toutes ventes finales. 

9320, boill. Saint-Laurent angle Chabariel 
7 e étage 
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Détenu pendant trois nuits au poste de police, 
un adolescent porte plainte auprès de la CPDJ 
LOUIS F AL AR DE AU 

• Un adolescent de Greenfield Park 

Îui a été détenu pendant trois nuits 
ans un poste de police a déposé la 

semaine dernière une plainte for­
melle à la Commission de protection 
des droits de la jeunesse ( CPDJ ). 

Le garçon de 17 ans. que la loi 
nous interdit de nommer, avait été 
arrêté le 28 avril dernier en vertu 
d'un mandat émis le 7 mars par un 
juge de la Chambre de la jeunesse de 
la Cour du Québec, parce qu'il ne 
s'était pas présenté à son procès qui 
devait avoir lieu ce jour-là. 

Le problème, comme l'avait révélé 
La Presse à l'époque, c'est qu'il 
n'était pas accusé d'un crime, mais 

d'une simple infraction au règle­
ment du metro qui interdit d'y prati­
quer le rouli-roulant! 

Arrêté un vendredi, il avait été in­
carcéré en attendant sa comparution 
qui ne pouvait avoir lieu que le lundi 
suivant. Et comme il n'y avait pas de 
place dans les centres d'accueil pour 
adolescents, comme cela se produit 
assez fréquemment sur la Rive-Sud, 
il avait abouti au poste de police de 
Saint-Lambert, où les conditions de 
détention sont loin d'être idéales. 
Par exemple, la lumière dans les cel­
lules reste allumée 24 heures sur 24. 

Scandalisé, son avocat. Me Ber­
nard Sepinwall de l'Aide juridique, 
avait alors annoncé son intention 
d'invoquer la Charte des droits pour 
obtenir que son jeune client soit 

complètement libéré des accusations 
portées contre lui. 

Il n'eut pas à le faire puisque la 
Couronne annonçait le 31 août sa 
décision de retirer les accusations. 
Le jeune homme était donc finale­
ment acquitte. 

Mais lui et sa mère ont néanmoins 
donné mandat à Me Sepinwall de 
déposer une plainte officielle au 
CPD|. « I l faut, dit l'avocat, éviter 
que de telle choses se reproduisent.» 

Le président du CDPJ, M. Vau-
ghan Dowie n'avait pas vu la plainte 
hier. Il a expliqué à La Presse que 
dès qu'elle lui parviendrait, il de­
vrait se prononcer sur sa recevabili­
té. Si elle est reçue, il fera enquête et 
décidera si les droits de l'adolescent 
ont été lésés. Si c'est le cas, il fera des 
recommandations aux autorités 

compétentes et pourrait même 
s'adresser aux tribunaux si on n'y 
donne pas suite. 

Dans ce cas, toute la question sera 
de savoir si les «crimes» reprochés 
au jeune garçon relevaient de la Loi 
des jeunes contrevenants, qui per­
met l'incarcération dans un lieu de 
détention pour adultes lorsqu'il n'y 
a pas de place ailleurs et qu'un juge 
de paix l'autorise. L'avocat de l'ado­
lescent soutient que ce n'est pas le 
cas et que la détention était donc il­
légale. 

Mais même si le CDP| décidait 
qu'il n'y a pas eu lésion de droits, il 
pourrait quand même faire des sug­
gestions — et non des recommanda­
tions! — notamment quant à l'amé­
lioration des conditions de déten­
tion de jeunes dans les prisons pour 
adultes. 
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Là SC H L peut approuver tusqu s X •> de votre prêt 

Gérald LeBlanc 

Morbides 
symptômes 
de l'interrègne 

O n devait parler du centre-ville et du Vieux-
Port, mais l'urbaniste avait l'esprit ailleurs. 

Christophe Caron ne pouvait oublier la tuerie de 
Poly, que nous vivons, depuis une semaine, comme 
un drame familial. 

• La crise réside justement dans le fai t que le 
vieux se meurt et que le nouveau n arrive pas a naître ; 
cet interrègne est marque par l'eclosion d'une grande 
variété de symptômes morbides. • ( Antonio Gramsci ). 

Christophe a commence par sortir cette cita­
tion, tirée des cahiers de prison du penseur italien, 
qui resume parfaitement, selon lui. le malaise et la 
gène que nous vivons depuis la tuerie du 6 décembre. 
Puis, il s'est mis à raconter sa vie. 

«Le drame de Poly m'a aussi secoué que la 
guerre du Vietnam. |e vivais alors â Knoxville, au 
Tennessee, et mon meilleur ami était parti à la guer­
re, pour être tué trois mois plus tard. Son père lui 
avait donné la main au départ. Ces deux hommes ne 
se sont jamais embrassés. 

« I l a fallu que nous soyons assez vieux, mon 
frère et moi. pour que nous puissions amener notre 
pere à nous serrer dans ses bras. Il avilit alors 70 ans 
et a fini par me dire que nous étions chanceux 
d'avoir réussi ce que lui et son père n'avaient jamais 
pu faire. 

« À la mort de mon ami américain, j'ai garde 
mes émotions pour moi. l'étais le grand frère, le vrai 
homme, qui prenait soin de sa famille. Il a fallu qua­
tre ans pour que, seul dans un jardin le soir, je laisse 
sortir des pleurs vieux de quatre ans. 

« I l y a trois ans, mon ami s'est tué dans un 
accident à Morin Heights. En apprenant la nouvelle, 
par téléphone, je me suis effondre sur ma table de 
travail. Mes collègues, des deux sexes, n'en reve­
naient pas de voir un homme pleurer comme une 
femme. 

«Dans l'affaire de Louise (la jeune femme, ac­
cusée d'indécence pour avoir caressé la vulve de sa '. 
fille, et acquittée par la cour), même ceux qui ne 
comprenaient pas acceptaient qu'on parle de ten- '. 
dresse. Si c'avait été un homme, tout le monde aurait | 
conclu que c'était un maudit cochon. 

«Marc Lépine est le produit de la violence de 
son père, mais c'est aussi le produit de sa mère, victi­
me comme lui et partie prenante comme lui. C'est 
pas toujours facile de vivre l'interrègne du passage 
de la violence à la tendresse chez les hommes.» 

Ces réflexions de Christophe rejoignent, me 
semble-t-il, celles de beaucoup d'hommes. En l'écou­
tant, m'est revenue l'image d'un soir de veille, près 
du cercueil de mon père. Mon frère était arrivé avec ; 
ses trois enfants. Pendant que les deux ainées pleu­
raient, se collaient et touchaient la dépouille de leur 
grand-père, le benjamin, âgé de 15 ans, se tenait 
droit comme un «homme», à une dizaine de pieds 
du corps. Pourtant, la suite du temps a démontré 
qu'il était moins fort et plus vulnérable que ses 
soeurs. C'est maintenant que la douleur interdite 
sort tout croche. 

L'interrègne, dont parle Gramsci, explique 
sans doute la grande confusion dans les morceaux de 
vérité qui fusent de toutes parts. Chacun vit son 
deuil et se défend comme il le peut, devant la cruau­
té et l'absurdité des morts de Poly. 

Plus on a peur, plus il faut trouver des réponses 
apodictiques. L'indice de la profondeur du malaise 
se retrouve dans deux réactions extrêmes: inutile 
d'analyser l'acte isolé d'un fou (ce naturel recours au 
tabou est vieux comme le monde); c'est une mani­
festation comme les autres de la violence des hom­
mes (l'idéologie s'ajuste toujours mal aux réalités 
changeantes). Entre ces deux défenses radicales, on 
retrouve une grande variété de symptômes morbi­
des. 

Une contradiction flagrante nous était lancée 
en pleine face, hier, à l'église Notre-Dame, le plus 
beau temple de Montréal. Les familles, les grandes 
autant que les petites, ont besoin de rites collectifs: 
la grâce apaisante de Notre-Dame enrobait de bau­
me la douleur nationale. 

«Avez-vous remarqué comme il y avait peu de 
femmes dans le choeur, peu de femmes parmi ceux 
qui dirigeaient le show?» soulignait Marie-Andrée 
Bertrand, à la sortie de la basilique. 

«Vous rêvez d'un monde où les droits de la 
personne sont respectés; où les femmes ont toutes 
leur place et sont reconnues comme des partenaires 
égales dans une société à bâtir ensemble», avait 
pourtant dit le cardinal Grégoire, dans son homélie. 

Comment peut-on diriger une Église qui exclut 
brutalement les femmes des leviers de commande et 
prononcer solennellement de telles paroles? Comme 
dirait Gramsci, c'est un autre symptôme morbide de 
l'interrègne entre le vieux qui meurt et le nouveau 
qui n'arrive pas à naitre. 

Restaurants du Coeur 
• Le drame de Poly suscite toutes sortes d'appel à la 
générosité. Les «Restaurants du Coeur» nous offrent 
un moyen concret de passer de la parole aux actes. 

Les responsables du Service d'Hébergement 
Saint-Denis, un centre de séjour et d'orientation 
pour les jeunes sans-abri, cherchent désespérément à 
trouver les sous nécessaires à la survie de leur mai­
son d'accueil. 

En compagnie de Pauline Martin et Normand 
Chouinard, les deux indéfectibles parrains de la mai­
son, le Service Saint-Denis lançait, hier, un nouveau 
volet de sa campagne de financement: les «Restau­
rants du Coeur». 

La rencontre se tenait au Café Cherrier, puis­
que c'est (acques Boisseau, qui a eu l'idée d'imiter le 
célèbre Coluche, dont la veuve continue l'oeuvre des 
«Restaurants du Coeur» en France. Là-bas, les res­
taurants participants ajoutent aux frais du repas une 
taxe spéciale pour les maisons des sans-abri. 

Depuis deux ans. lacques Boisseau profite de la 
période des Fêtes pour placer sur chaque table du 
Cherrier une enveloppe, avec un appel en faveur du 
Service Saint-Denis. Il a invité, cette année, d'autres 
membres de la confrérie a entrer dans la ronde. 
L'inimitable Vittorio leur a dessiné une belle affi­
che: un chef, déguisé en Père Noel avec une grosse 
toque rouge en forme de coeur. 

N'oubliez pas les petites enveloppes du coeur, 
si vous allez aux restaurants suivants: Le Cafe Cher­
rier, Le Faubourg, La Bohème, Le Continental, La 
Fonderie, Le Vivaldi, Paganini, l'Amerigo, El Toro. 
La Spaghcttata. La Pizzaiolc, La Vieille Ecole, Les 
Brasseries Magnan, Le Petit Extra et La Moulerie. 

Vous aiderez peut-être un jeune à canaliser ses 
émotions et ses frustrations ailleurs que sur une cara­
bine meurtrière. Comme a la bourse, on se sait ja­
mais, mais l'investissement pourrait rapporter gros. 
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Le Barreau du Québec forme un comité d'urgence pour aider les sinistrés 
A N D R É N O Ë L 

• Le Barreau du Québec a formé 
un comité d'urgence pour aider 
les citoyens lorsqu'éclatent des 
catastrophes naturelles, des acci­

dents majeurs ou même des crises 
politiques. 

«Le Barreau croit devoir inter­
venir directement sur le terrain 
pour informer les victimes de tels 
événements tragiques avec toute 
son indépendance et sa compé­
tence professionnelle», a dit hier 

le bâtonnier du Québec. Me An­
dré Gauthier. 

Me André Gauthier a donne 
plusieurs exemples de situations 
ou le Barreau peut agir: l'incen­
die majeur de Chapais il y a quel­
ques années, la crise politique 
d'octobre 70 qui a vu des empri-

CM. MICHAUD 
EN FAILLITE! 

60 
JSÛ A ̂  ^ % DE RABAIS 

SUR LES PRIX 
C M . MICHAUD 
jusqu'à écoulement de l'inventaire 

UN INVENTAIRE DE 

PLUSIEURS MILLIONS 
A LIQUIDER À TOUT PRIX! 

C'EST LA PLUS GRANDE VENTE DE LIQUIDATION 
DE FAILLITE DE L'HISTOIRE DE LA BIJOUTERIE 

AU QUÉBEC. 
Des bijoux de 

20$ à 3000$. 
Grand choix d'alliances, 
bagues à diamants, joncs, 
chaînes en or et en argent, 
boucles d'oreilles 
à diamants, \ 

bijoux mode signés 
Christian Dior et 
Puccini etc.. 
Manquez pas ça! 

I MICHAUD L • i 

une seule adresse ^ JJ 937 ruelïélanger 
Raymond, Chabot, Fafard, Gagnon Inc. Syndic 

sonnements massifs, le déluge du 
14 juillet 1987 a Montréal. 

Saint-Basile 

Des avocats délégués par le Bar­
reau ont déjà fait leur preuve lors­
qu'à éclaté l'incendie de l'entre­
pôt de BPC à Saint-Basile-le-
Grand. a indiqué Me Gauthier. 
Des avocats ont alors donne des 
conseils juridiques aux sinistrés, 
et de façon gratuite. 

«Placés devant des problèmes 
techniques et administratifs com­
plexes qui leur échappent sou­
vent complètement et demandent 
des réponses urgentes, bon nom­
bre de citoyens et citoyennes ont 
alors besoin de saisir la nature 
des conséquences juridiques des 
gestes à poser et. surtout, de pren­

dre les mesures de conservation 
de la preuve propres à leur per­
mettre de preserver leurs droits», 
a dit Me Gauthier. 

Le comité d'urgence est préside 
par Me Claude Masse, professeur 
au département.des sciences juri­
diques de l'UQÀM, et est formé 
par Me lacques Fremont, vice-
doyen de la Faculté de droit de 
l'Université de Montreal, et par 
trois avocats de pratique privée: 
Mes Michel Yergeau, Serge Me­
nard. Claude Tellier. Me Marc 
Sauvé, du Barreau, agira comme 
secretaire. 

MIUF 

Par ailleurs. Me Gauthier a de­
mandé aux parties en cause dans 
l'affaire de la MIUF (mousse iso­

lante d'urée formaldehyde ) de ne 
pas faire appel du prochain juge­
ment de la Cour supérieure. 

Le procès a commencé il y a six 
ans. a rappelé Me Gauthier. Il a' 
déjà battu des records: 450 jours 
d'audition.7b 000 pages de notes 
sténographiques. 25 000 pages 
d'exhibits. 75 témoins experts. 
5000 causes inscrites, etc. 

«Justice delayed is justice de­
nied », a dit Me Gauthier, citant 
le vieil adage anglais selon lequel 
la justice qui traîne en longueur 
devient un déni de justice. Selon 
le Barreau, il faudrait que les par­
ties s'entendent, quel que soit le 
jugement. Un appel jusqu'à la 
Cour suprême pourrait représen­
ter encore plusieurs années de dé­
lai, a souligné Me Gauthier. 

f l M # Un 
d'une richesse exceptionnelle ! 

Le tome III de Montréal, son 
histoire, son architecture 

regroupe la troisième tranche de 
50 articles de la série «Rendez-

vous 92» publiée dans La Presse 
du dimanche. 

Ces articles constituent la somme 

d'informations la plus imposante 
qui soit sur les édifices de 
Montréal et sur leur histoire: un 
document passionnant, 
indispensable pour tous les 
Montréalais qui aiment leur ville. 

560 pages 29,95 $ 
éditions 

la presse 

EN VENTE PARTOUT 



LA PRESSE. MONTREAL. MERCREDI 15 DECEMBRE 1989 

Procès de 
Racine: fin 
de la preuve 
de la défense 
U S A B I N S S E 

• Les avocats présenteront leurs 
plaidoiries demain matin au pro­
cès d'Yvon Racine, accuse du 
meurtre au premier degré du po­
licier Claude Saint-Laurent, abat­
tu le 10 mai I986 â Montréal 
après une chasse à l'homme qui 
s'est terminée en fusillade sur le 
boulevard de L'Assomption. 

Me lean-Paul Perron, l'avocat 
de Racine, a présente hier une 
brève défense en appelant trois 
témoins, deux médecins et une 
infirmière de l'hôpital Santa Ca-
brini. où Racine a été transporté 
après la fusillade. Outre le poli­
cier Saint-Laurent, décédé quel­
ques heures après avoir été at­
teint d'un projectile d'arme à feu. 
Racine a aussi été blessé griève-
rhent ce soir-là. Il est maintenant 
paraplégique. 
• Me Perron, à l'aide de ces té­
moins, voulait démontrer aux 
membres du jury que Racine, 
compte tenu de l'état dans lequel 
il était, n'aurait pas pu tenir les 
propos que lui attribuait lundi le 
policier de la CUM affecté à sa 
surveillance. Selon ce policier, le 
lendemain de la fusillade Racine, 
douché sur son lit dans la salle des 
spins intensifs, souffrant, a crié: 
» Borde l , je l'ai eu. je l'ai eu. le l'ai 
eu le chien!» Il était alors I0h05. 
'. Quelques heures plus tôt. Raci­

ne avait subi une importante in­
tervention chirurgicale et était 
sfcus l'influence de divers médica­
ments. Selon l'infirmière qui s'oc­
cupait de Racine le 11 mai I986. 
ce dernier, entre 9h 15 et 11 h 15. 
semblait désorienté et tenait des 
propos incohérents. 

La Couronne, représentée par 
Me lean Lecours, a terminé sa 
preuve lundi devant le juge Louis 
Tannenbaum, de la Cour supé­
rieure. 

(. Rappelons que le 10 mai 1986, 
vers 22h 45, le policier Saint-Lau­
rent et son coéquipier Robert 
Brouillette, ont pris en chasse une 
Qatsun sur la rue Sherbrooke est. 
La chasse à l'homme a pris fin sur 
lè boulevard de L'Assomption. 
C ' e s t Racine qui conduisa i t 
InutO. 
3 

Çlermont 
recouvre 
sa liberté 
• Martin Clermont. 19 ans. accu­
sé de tentative de meurtre et de 
vol par effraction, a finalement 
pu recouvrer sa liberté hier, au 
Palais de justice de Longueuil, en 
attendant la date de son procès 
qui sera fixée le 8 janvier pro­
chain. 
j Le jeune homme, qui n'a aucun 

antécédent judiciaire, aurait per­
pétré un vol par effraction vers la 
r i i i -aout , dans un immeuble à lo-

fements multiples de Longueuil. 
ar la suite, il aurait poignardé 

Gérard Paquette, un voisin de la 
victime du v o l , au moment où ce­
lui-ci tentait de le maîtriser. 
•^M: Paquette, un cordonnier de 
Longueuil. a été hospitalisé après 
avoir subi quelques blessures lé­
gères, pendant que l'accusé était 
gardé en cellule. 

Papa grimpe dans les rideaux ! 

a 
Harmonie de Noël... 

ï Laissez-vous transporter par "Les Jeunes Voix du Québec' 
<je\ magasinez en toute tranquilité... 

P a p a e n fait toujours trop. Le salon é ta i t parfait, 

m ê m e s a n s l'étoile. Tout redécoré avec des trouvai l les IKEA. 

Vous auss i , vous tomberez en a m o u r avec les m e u b l e s 

e t accesso ires IKEA. 

IKEA a tout ce qu'il vous faut. Pour la réception, 

la mai son , les cadeaux . 

Tout pour un Noë l d a n s la p lus pure tradit ion. 

M a i s en p lus drôle, p lus original , plus frais. 

À des prix tout à fait r enversant s . 

9191, boul. Cavendish (sortie Cavendish de l'autoroute Transeanadienne. direction sud) Ville Saint-Laurent. Tel 
H E U R E S D'OUVERTURE D U U A U 2 3 D E C . : lun. au ven. 11 h à 21 h, sam. 9 h à 21 h. Z î 

Noël traditionnel 
mais pas trop. 

façon 

| à la façon dune chanson! 
«£«jLes 14, 15 et 16 décembre, la chorale 
g • ambulante "Les Jeunes Voix du Québec" 
Srt enchantera votre parcours de magasinage 
tflâvec ses plus beaux chants de Noël... 

Carrefour Angrignon... une façon exquise 
de renouer avec la tradition... de se rappeler 
que donner, c'est une façon d'aimer. 

Pour information: 363-9969 

M a i n t e n a n t o u v e r t j u s q u ' à 2 1 h d u l u n d i a u s a m c d 
« . I l 

£ Sears, Eaton, Zellers, Pascal , Maxi et 200 aurres magasins 

CARREFOUR 

B o u l e v a r d N e w m a n e n t r e T r i n i t a i r e e t S h e n k e r à L a S a l l e 
C'es t fac i l e : par l ' a u t o r o u t e 20 ou le pont C h a m p l a i n , j u s t e à c ô t é ! 
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Des enseignantes se disent victimes de «discrimination systémique» 
J E A N - P A U L S O U L I E 

• La Commission des droits de la 
personne reprenait hier ses au-

H diences sur la plainte déposée par 
une quarantaine d'enseignantes 
de la Polyvalente Thérèse-Martin 
de Joltette, commission scolaire 
de l'Industrie, au sujet de prati­
ques discriminatoires dont elles 
se considèrent victimes à tous 
points de vue. Il s'agit de la pre­

miere cause de «discrimination 
sysicmique» fondée sur le sexe en 
\ertu de la charte québécoise des 
droits et libertés de la personne. 

La notion de discrimination 
systémique mérite qu'on en rap­
pelle la definition selon le La­
rousse: «qui se rapporte à un sys­
tème dans son ensemble». Elle a 
été prise en considération dans 
l'arrêt de la Cour suprême dans la 
cause qu'action travail des fem­
mes avait gagné en 1987 contre le 

Canadien National pourdltCfimH 
nation a l'embauche. 

Les quarante enseignantes de la 
commission scolaire de l'Indus­
trie ne veulent pas démontrer 
qu'il y a eu et qu'il y a à leur 
égard d'intentions mauvaises, 
mais bien que l'ensemble des pra­
tiques et des règles de procédure 
administratives en vigueur dans 
leur commission scolaire ont un 
effet direct sur la discrimination 
envers les femmes, soit par exclu­

sion pur? et simple. *'-'*v' p'jtr \'£ 

limitation de leurs possibilités de 
progresser dans leur emploi et 
d'accéder à l'ensemble des possi­
bilités offertes par le marché du 
travail. 

Ces pratiques ont eu pour effet 
de faire diminuer le nombre de 
postes disponibles, le nombre des 
locaux, et même la disparition de 
certains secteurs d'enseignement. 
Hier matin, Mme Claire Saint-
Aubin, une ancienne enseignante 

en couture qui s'est recyclée dans 
le décor et le coutume de théâtre 
avec son fils François après avoir 
vu son poste supprime, maigre 
une petition d'un nombre suffi­
sant d'élèves, puis s'être vue con­
finée aux suppléances et mise en­
suite sur le banc des «disponibili­
t é s » , décr iva i t devant 
l'enquétrice de la Commission 
Me Michelle Morin. les innom­
brables accrochages verbaux avec 
le directeur de l'époque M. Clau-

DISTRIBUTION AUX 

CONSOMMATES 

Â(\% 

lu 
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Très belles montres de sport répon­
dant aux exigences des athlètes et 
des amateurs de sport. Modèles 
numériques Timex offrant la grande 
précision du quartz, chronomètre 
multifonction de 16 heures, mémoire 
de 8 tours, compteur à rebours de 
10 heures, deux systèmes horaires 
et sonnerie. Pile comprise. Garantie 
de un an. 

164-863 Cour. 64,99$ 
Montre chronomètre multifonction pour 
hommes hydrorésistante jusqu'à 50 
mètres de profondeur avec deux 
systèmes horaires et indicateur de 
distance. 
175-463 Cour. 49,99$ 
Montre pour hommes hydrorésistante 
jusqu'à 25 mètres de profondeur avec 
chronomètre multifonction de 1 heure, 
compteur à rebours et deux fuseaux 
horaires. 

T I M E X 
174-771 Cour. 48,88$ 
Montre chronomètre multifonction pour 
hommes, hydrorésistante jusqu'à 100 
mètres de profondeur. 

177-329 Cour 48,88$ 
Montre chronomètre multifonction pour 
femmes et garçons, hydrorésistante 
jusqu'à 100 mètres de profondeur. 
177-337 Cour. 48,88$ 
Montre chronomètre multifonction pour 
hommes, hydrorésistante jusqu'à 50 
mètres de profondeur. 

mt Nouveaux trésors 
signés 

Lladro 

. . . . - ^ V N ^ 

Notre collection 
s'est enrichie de 
nouvelles figurines 
Lladro d'Espagne. 
Charmant trio de 
« nonnes » en 
porcelaine peinte 
à la main. Soin 
minutieux apporté 
aux détails de ces 
chefs-d'oeuvre 
d'une beauté 
incomparable. 

2 0 0 $ chacune 

de Vadnais. 
Pour iu direction, ce que faisait 

le professeur de couture, c'était 
«rien que de la couture», et il 
n'était pas rare que certains collè­
gues lui demandent de recoudre 
un bouton... quitte à comparer 
ensuite le résultat avec le travail 
de leur femme. 

Le directeur Claude Vadnais a 
été mis en cause par les plaignan­
tes, de même que la commission 
scolaire, mais dans le cas du di­
recteur, il aurait émis des ré­
flexions sexistes, du genre « les di­
plômes des femmes, c'est des di­
plômes de bonnes soeurs», ou 
encore «votre ménopause vous 
travaille» et il refusait systémati­
quement de se souvenir de leurs 
noms. 

Outre des professeurs ou aji-
ciens professeurs de la commis­
sion scolaire de l'Industrie, Nico­
le de Sève, conseillère syndicale à 
l'accès à l'égalité de la CEQ et 
Mme Ghislaine Fleury, experte-
conseil à la CEQ doivent témoi­
gner également. «Une décision 
favorable permettrait de doter tes 
femmes des outils nécessaires 
pour mener leurs batailles contre 
la discrimination, a dit hier Nico­
le de Sève. Un programme d'ac­
cès à l'égalité dans tous les sec­
teurs d'enseignement a été récla­
mé en négociations, assorti d'un 
délai de trois ans pour sa mise en 
application, mais le gouverne­
ment s'y est toujours opposé». Le 
gouvernement propose que de 
tels programmes soient mis en 
place seulement si les institutions 
le décident. S'il est établi qu'il y a 
bel et bien discrimination, la 
Commission des droits de la per­
sonne pourra faire imposer un 
programme par un tribunal. 

Deux journées d'audience ont 
été tenues en novembre, elles se 
poursuivent aujourd'hui, et lès 
deux parties en cause ont prévu 
un total de neuf jours d'audien­
ces. « Nous allons démontrer, a 
déclaré Nicole de Sève, que la 
précarité d'emploi vise surtout les 
femmes, et qu'il y a moins de di­
rectrices d'écoles maintenant 
qu'au moment où le Rapport Pa­
rent était déposé, même si te 
nombre d'enseignantes a aug­
mente considérablement depuis. 
Nous allons démontrer aussi que 
le milieu de l'éducation est mar­
qué par le harcèlement sexuel au 
travail, entre collègues». 

La 138 rouverte 
• Le ministère des Transports du 
Québec avise les automobilistes 
que la route I38 a été rouverte à 
lu circulation, à I6h hier, entre 
les municipalités de Sainte-Marti­
ne et de Ormstown, au sud de 
Montréal. Ce tronçon de la route 
138 avait été fermé a ta suite 
d'une collision, à un passage à ni­
veau, entre un train de marchan­
dise et un camion-citerne, le 4 dé­
cembre dernier. Rappelons que 
cet accident a coûte la vie au 
chauffeur du camion, Richard 
Dépat ie , de Sa in t -Bas i l e - l e -
Grand. 

L'auberge 

LA CALÈCHE 

; 

Ste-Agathe-des-Monts 

N o ë l et N o u v e l An 
à par l i r 'de 

21 au 26 décembre $ 31 5, 0 0 

26 au 29 décembre 5 180, 0 0 

29 déc. au 2 janvier ' 256, 0 0 

Incluant: tous les repas • le réveil 

Ion - les activités • l'animation \eux 

• danse - chansonniers ski dp 

fond - raquette - descente en tripes 

• etc. etc. 

Ligne directe avec Mtl : 430-7114 
Extérieur de Mtl : 1-800-567-6700 

Fleurs musicales 
Un délice pour l'oeil et pour l'oreille. Fleurs en 

porcelaine exquisement peintes à la main, montées sur 
socle musical en bois. Trois modèles de la vaste 

collection sont illustrés ici: rose 
rose, lys tigré rose et 

grosse rose rouge. ^ 
. '» 55$ chacune 
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L'affaire Perron : variation sur le thème de la chambre close 
W E S B O I S V E K T 

• Mais comment diable Michelle 
Perron a-i-elle pu éire retrouvée a 
l ' intér ieur de sa vo i ture a lors 
qu'elle en avait oublié les d e s 
dans le contact et que les portes 
étaient verrouillées? 

Cette question est toujours au 
coeur du procès de Gilles Perron, 
qui commence à ressembler a une 
variation lavaloise sur le thème 
c l a s s i q u e du « m y s t è r e de la 
chambre close», explore maintes 
fois par les auteurs de romans 
n o i r s . . . 

Le réalisateur de 4 9 ans est ac­

cuse d'avuir poignarde a mort sa 
femme le IS décembre I987 dans 
le stationnement de la polyclini­
que Concorde, a Laval, ou elle 
travaillait. 

Comme la journée d'hier a etc 
essentiellement occupée par des 
quest ions de droi t , e x a m i n e e s 
hors de la presence du jury, il sied 
peut-être de revenir sur le «mys­
tère des clés». 

S'il est une chose qui parait 
claire dans cette affaire, c'est bien 
que, vers I 8 h , Michelle Perron 
avait fait démarrer sa voiture et 
en avait verrouillé la porte par 
megarde. Selon les différentes 
versions qu'il a lui-même don-

(f QUALITÉ ET PRIX... SI BAS! ^ 

30% de réduction sur 
BOUCLES D'OREILLES & PENDENTIFS À DIAMANTS 

TRÈS GRAND CHOIX 
DE BIJOUX À DIAMANTS 

BOUCLES D'OREILLES 
OR14K 

Poids Valeur PRIX 
total réelle LeRoy 
0 08 162» 113» 
0 U 264' I84> 
0 1b 363» 268' 
0 18 443' 310» 
0 3S 786» 550» 
0 37 822» S75» 
0 33 1J82» 9»r» 
0 50 I .•48* 1223» 
0 57 848' 593» 
0 76 2580» 1800» 

Poios 
total 

006 

007 

010 

0 15 

0 18 

0 20 

PENDENTIFS 
OR14K 

Valeur 
réelle 

143» 

153» 

183» 

383» 

442» 

350» 

CHAINES OR 10K 
CHAÎNES OR 10K 

16 
18 

PRIX 

i.eRoy 

100» 

107» 

128' 

268' 

309» 

245» 

27* 

30» 

MONTRES: 
BAUME et MERCIER - PLAGET - CONCORDE - SEIKO — LA-
SALLE - MûVADO - RAYMOND WEIL - PULSAR - MICHEL 
HERBELIN - BULOVA - CITIZEN — SWATCH — LORUS — TIM EX 

PLUMES: 
MONT BLANC — ST. DUPONT — CROSS — SHEAFFER — PARKER 
GRAVURE SUR PLACE DE VOTRE NOM ou LOGO DE COMPAGNIE 

ATTENTION SPÉCIALE AUX ENTREPRISES 
CADEAUX CORPORATIFS 

MONTRES ET HORLOGES DE PRÉSENTATION 
AGENDA ÉLECTRONIQUE SHARP IQ-7100-M 

OUVERT TOUS LES SOIRS JUSQU'A 21 h 00 

• B I J O U T E R I E 

le roy 
7139, rue SAINT-HUBERT 

(coin Jean-Talon) 

MONTRÉAL 

277-3127 

nées, Perron était present quand 
cela s'est produit ; selon la version 
que Mme Perron a donnée a ses 
camarades en rentrant dans la po-
Isclinique, vers I 8 h 2 0 . Perron 
est arrive comme elle réalisait 
que ses clés étaient a l'intérieur 
de la voiture. 

Quoi qu'il en soit. Perron part 
chercher un double tandis que sa 
femme l'attend dans la polyclini­
que. Quand il revient, sa femme 
est morte dans la voiture. D'où le 
mystère . . . 

Le mécanicien lacques Malen­
fant, à qui Perron s'est confie une 
semaine après le meurtre, a décla­
re lundi que Perron avait soulevé 
une hypothèse à cet égard. 

Perron supposait qu'il y avait 
« une autre cle dans le fond de la 
s a c o c h e » de sa f e m m e , mais 

quel le ne s'en serait souvenue 
que plus tard, pendant qu'il était 
parti chercher ses d e s et qu'elle 
l'attendait. S'en souvenant, elle 
serait sortie attendre son mari 
d a n s sa vo i ture , avait suppose 
Perron. 

Cette hypothèse n'a pas ete sou­
levée par Perron le soir du meur­
tre, lors de sa premiere déclara­
tion aux policiers. Mais le lende­
main du meurtre, une discussion 
a lie., au sujet des d e s entre le 
beau-frere de Perron, M. Claude 
Lapierre. la soeur de Mme Perron 
et Perron lui-même. La soeur de 
Mme Perron, connaissant la dis­
traction de Mme Perron, lui avait 
déjà conseillé de trainer une au­
tre cle dans son sac «au cas où» . 

Mais, pour que « l'hypothèse de 
la cle oubliée dans la sacoche» se 

realise, il aurait donc fallu que 
Mme P e r r o n , une fois qu'elle 
avait fait démarrer le moteur de 
sa voiture, sorte pour déneiger sa 
voiture a v e c . . . sa sacoche. 

Comme de fait. Gilles Perron a-
joute ce detail a sa deuxième de­
claration aux policiers ( faite le 5 
janvier I 988 ) . quand il relate sa 
rencontre avec sa femme dans le 
stationnement : « Elle est ressortie 
(de la voiture) avec la sacoche et 
les deux balais et par inadvertan­
ce elle a accroche le bouton de la 
portière». Perron souligne aussi 
ce detail dans la troisième decla­
rat ion ( c e l l e du 22 d é c e m b r e 
I 9 8 8 ) . 

D'autre part, les témoins qui 
ont rencontre Mme Perron à son 

r e t o u r d a n s la p o l y c l i n i q u e 
( i y î i 2 0 ) n'ont pas remarque si 
elle avait s o n son sac a main ou 
n o n . . . 

Hier. M. Germain Dufour. ui 
expert en serrures qui a examine 
celles de la voiture de Mme Per 
ron. a c o m m e n c e a l i v r e r v I e ' 
fruits de son etude. La serrurèjd» 
la portiere du passager de la Mer 
cury Lynx de Mme Perron coin 
portait une anomalie: il lui nia'n 
quaii «les deux tiers de ses «j4c-
ments». ce qui fait qu'eHe-fhi 
fonctionnait pas normalement 
On sait depuis deux semaines 
qu'il était possible d'ouvrir c e ô c 
portiere avec la cle d'un autre xTe 
liicule. ee qui ne contribue pu*, 
s i m p l i f i e r c e « m y s t è r e dés 
d e s » . . . 
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our Noël, nous avons pensé faire scintiller quelques-unes 
de nos plus brillantes étoiles... 
ENSEMBLE, CES AGENTS ONT ACCUMULÉ PLUS DE 142 ANNÉES D'EXPÉRIENCE 
CHEZ LE PERMANENT ET TRANSIGÉ POUR PLUS DE 600000000$ D'IMMEUBLES. 

M y 

RICHARD BOIRE MCmKIOHMn SERGE CABANA 
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MICHEL DAOUST JACINTHE DUBE 

CELINE DUPONT CLAUDE GAUDO RICHARD GIROUX GISELE L'ESPERANCE JACQUELINE MCKENZIE 
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ASSEMBLEE NATIONALE 

AVIS DE CONSULTATION GENERALE 

Etude de Vavant-projet de loi 
"Loi sur les services de santé 

et les services sociaux" 

La Commission des affaires sociales est chargée de 
procéder à une consultation générale et de tenir des 
auditions publiques à compter du 23 janvier 1990 dans 
le cadre de l'étude de l'avant-projet de loi "Loi sur 
les services de santé et les services sociaux". 

Toute personne ou organisme qui désire exprimer 
son opinion en regard de ce mandat peut soumettre un 
mémoire à la Commission des affaires sociales. 

Le mémoire doit être reçu au Secrétariat des com­
missions au plus tard le 15 janvier 1990 en 25 exemplai­
res de format 8M: pouces sur 11 pouces (21,5 cm sur 
28 cm) et être accompagné d'autant d'exemplaires 
d'un bref résumé de son contenu. 

La Commission prendra connaissance des mémoi­
res reçus. Elle choisira alors, parmi les personnes et 
les organismes qui lui ont fait parvenir un mémoire, 
ceux qu'elle entendra. 

Les personnes ou les organismes qui désirent que 
leur mémoire soit transmis à la Tribune de la presse 
doivent en faire parvenir 35 exemplaires supplémentaires. 

Veuillez adresser les mémoires, la correspondance 
et les demandes de renseignements à : 

Me Denise Lamontagne 
Secrétaire de la Commission des 
affaires sociales 
Secrétariat des commissions 
Hôtel du Parlement 
Bureau 3.28 
Québec (Québec) 
G1A 1A3 

Tél.: (418) 643-2722 
Télex: 051-2216 
Bélinographe : (418) 643-0248 

Avis pubb'é par le Secrétariat des commissions 

p A n 

POUR NOEL 
Pro f i t ez d e r é d u c t i o n s a l l an t j usqu 'à 4 0 % 

sur un g r a n d c h o i x d ' a r t i c l e s d e la Co l l ec t i on automne-hiver 1989. 

Courez la chance de gagner un magni f ique chandai l d 'hiver Vuarnet. 

O f f rez ou of f rez-vous une pai re de lunettes Vuarnet, 
nous vous of f r i rons un bandeau- lunet tes et une jolie boî te-cadeau. 

Heures d'ouverture s sert ir du 11 décembre: lundi ou samedi , 9 h 3 0 à 21 h 

La Boutique Vuarnet 
Au 4e étage, chez OGILVY 

1 3 0 7 , Sa in te -Cather ine ouest (angle d e ia M o n t a g n e , M é t r o Peel) 8 4 9 - 1 9 3 9 
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Evasion à la margarine 
Fnnct-Pmse 

BRUXELLES 

• Un détenu de la prison de 
Lantin. près de Liège, en Belgi­
que, est parvenu à s'évader 
grâce à la margarine de son dé­
jeuner, a annoncé hier l'agen­
ce de presse Belga. 

T e m p o r a i r e m e n t attaché 

par un bras a un calorifère du 
puste de gendarmerie où il 
avait été transféré pour inter­
rogatoire. Frederick Renson. 
19 ans. a réussi à sortir son poi­
gnet des menottes après l'avoir 
enduit de la margarine des tar­
tines de son déjeuner. 

Les gendarmes ont retrouvé 
les menottes accrochées au ra­
diateur, mais pas le détenu. 

Laval va consacrer 1,2 millions à l'agriculture et 
favorisera la création de «serres-condominiums» 
J E A N - P A U L 
C H A R B O N N E A U 

• Laval consacrera 1.2 million S 
en I990 à l'agriculture en plus de 
favoriser la création de «serres-
condominiums». 

C'est ce qu'a déclaré hier le 
maire Gilles Vaillancourt devant 
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quelque 175 personnes qui assis­
taient au colloque d'orientation 
de l'agriculture et de l'horticultu­
re à Laval, organisé par la Corpo­
ration de développement écono­
mique de cette municipalité ( CO-
D E L ) . 

M . Vaillancourt. qui dévoilera 
le budget 1990 de son administra-

t ion ce matin, a précise que 
750000$ sont prévus dans le plan 
triennal d'immobilisations de La­
val pour l'acquisition et le re­
membrement de terrains. Une 
somme de 500000$ sera allouée a 
la création d'un centre d'agricul­
ture biologique.» Le maire a rap­
pe lé que son admin i s t ra t ion 

T'as vu ce que j'ai eu 
avec «my first Sony»! 

«Mon sac-
casquette est 

drôlement 
chouette» 

Recevez 
un sac à 
chaussures 

avec les 
magnéto­

phones à 
cassettes 

«my first 
Sony» 

« Tous mes copains 
louchent sur mon 
beau sac rouge» 

«Avec mon sac-fusée, 
je suis vraiment gâté» 

Vous 
recevez un sac 

casquette ou fusée 
avec les 
walkies-ialkies 
«my first Sony» M 

Recevez 
une pochette 
de Walkman 
avec les 
Walkmans 
«my first 
Sony» 

Une fantastique offre spéciale de «my first Sony»! D'ici le 30 décembre 1989, à l'achat de l'un des articles «my first Sony» 
suivants, chez une détaillant participant agréé Sony du Canada Ltée, vous recevrez, gratuitement, l'un des cadeaux 

précisés ci-dessous. Le stock est limité; aussi, pour éviter toute déception, rendez-vous sans tarder chez 
un détaillant participant agréé Sony du Canada Ltée. 

CFM-2000 TCM-4000 

Le magnétophone à cassettes TCM-4040 permet aux compositeurs en 
herbe de faire la batterie et de chanter au micro, en position lecture ou 
enregistrement. Cadeau : sac à chaussures. 
Le radiocassette à cassettes CFM-2000 est un mini centre musical avec 
radio AM/FM, lecteur de cassettes/enregistreur, microphone intégré. 
Cadeau : sac à chaussures. 
Le magnétophone à cassettes TCM-4000 fait de tous les petits des 
chanteurs vedettes, fredonnant les airs à la mode ou enregistrant leurs 
propres compositions. Cadeau : sac à chaussures. 

WM-3000 

Les walkies-talkies ICB-1010 se fixent par un bracelet aux poignets pour 
permettre des échanges à tous moments. Cadeau : sac-casquette ou fusée. 
Les walkies-talkies ICB-1000 à commande vocale permettent l'échange 
de messages ultra-secrets jusqu'à 300 mètres de distance, sans 
commande manuelle. Cadeau : sac-casquette ou fusée. 
Le Walkman lecteur de cassettes WM-3000 apporte aux enfants toute la 
qualité sonore des appareils pour adultes. Cadeau : pochette de Walkman. 
Le Walkman radio AM/FM/lecteur de cassettes WM-3060 permet enfants 
de vivre en musique partout où ils vont. Cadeau : pochette de Walkman. 

Voyez dès aujourd'hui le dépositaire autorisé de Sony du Canada Ltée! 

S E S E R A M A L I M I T E E 
6 2 3 5 . Si H u b e r t M i l . O c 

2 7 2 - 2 2 2 0 

S U P E R C A R N A V A L 
3 6 4 2 , c h e m i n C h a m b l y . L o n g u e u i l 

5 2 5 - 5 0 2 0 

N A T I O N D E S E N F A N T S 
2 6 0 0 . Dan ie l J o h n s o n C h o m e d e y . L a v a l 

6 8 7 - 4 2 2 0 

P L A C E A N G R I G N O N 
7143 . b o u l . N e w m a n . L a S n l l c 

5 9 5 - 5 0 2 0 

1675. c h e m i n G a s c o n . T e r r e b o n n e 
9 6 4 - 1 9 8 9 

L!BRA!R!E F R A N C J E U I N C . 
3125 , r u e King O u e s t . S h e r b r o o k e 

8 2 2 - 8 9 1 0 

4 1 5 2 . rue S t -Oen is . M o n t r e a l 
8 4 9 - 9 2 5 3 

2215 . b o u l . L a p i n i e r e . B r o s s a r d 
6 5 6 - 9 5 2 2 

Ogi lvy. 4 e é t a g e 
1307. S t e C a t l u n n e O u e s t . M o n t r e a l 

8 4 2 - 7 7 1 1 

Cent re O u v e r n a y 
3 1 0 0 . b o u l . d e la C o n c o r d e . L a v a l 

6 6 1 - 9 9 7 5 

Sony, Walkman et • my first Sony • sont des marques déposées de Sony Corporation 

AVENTURE ELECTRONIQUE INC. 
4 5 5 0 bou l . M é t r o p o l i t a i n Est . S t - L e o n a r d 

7 2 2 - 4 5 5 0 
8 1 0 0 bou l T a s c h e r e a u O u e s t . Brossard 

7 3 5 - 1 1 3 8 

M O S E L S A L E S L T D . 
5 5 6 0 . rue P a r e . M o n t - R o y a l 

7 3 5 - 1 1 3 8 
CENTRE ATELIER TOUPIN VIDEO 

5 5 5 9 rue L é g e r . M o n t r é a l - N o r d 
3 2 1 - 5 1 5 9 

W M L A Y T O N A U D I O I N C . 
1170 S t e - C a t h e r i n o O u e s t . M o n l r e a l 

8 6 6 - 1 5 7 8 
7275 . S h e r b r o o k e Est . M o n t r e a l 

3 5 3 - 2 4 1 4 

s'était engagée a consacrer plus 
de 30 p. cent du territoire lavai-
lois a l'agriculture. 

Le centre d'agriculture biologi­
que aura quatre ronctions princi­
pales: la f o r m a t i o n , l'expérimen­
tation, l'information et la com­
mercialisation. Pour ce qui est 
des «serres-condominiums». i l 
s'agit d'un concept de serres amé­
nagées en série peuvant être 
louées ou vendues pour exploita­
tion. 

La plus grande 
concentration 
Present à la même tribune, le 

sous-ministre adjoint au ministè­
re de l'Agriculture, des Pêcheries 
et de l'Alimentation. André Vezi-
na, a rappelé que c'est à Laval que 
l'on retrouve la plus grande con­
centration au Québec de produc­
teurs en horticulture ornemen­
tale et cultures abritées. «Sur 299 
entreprises agricoles oeuvrant sur 
le territoire de l'Ile lésus, 280 pro­
duisent des plantes ornementales, 
des l égumes de serre et de 
champs. En outre, les produc­
teurs en horticulture ornemen­
tale vendent leurs fleurs partout 
au Québec: 2247000 caissettes de 
fleurs annuelles produites sur le 
territoire de Laval sont livrées 
dans toutes les régions de la pro­
vince», a souligné le porte-parole 
du ministre Michel Page. 

La grande préoccupation des 
participants à cette journée est le 
maintien de l'agriculture dans 
l'ile lésus tout en respectant les 
normes de l'environnement. Sc­
ion eux, l'annonce de la création 
d'un centre de l'agriculture arrive 
à point. 
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L'administration Doré poursuit une gestion 
«inflationniste», juge le Parti civique 

L'ASTROLOGUE ANNIE RIOUX pnaït peur t'ârm* 90 dsns le monde: 
Pour les deouts de 90.1 économe sei inquiétante nus eue (éprendra un essor a l automne |aj " 
transaction i coursier es sudroni une Misse dans M mors de :*»'•«(-mars 
Les ententes et assoc aoons .nternjr .or jn». économiques et DcMiques seront lavorisees M Oeout du 
printemps, pour le Canada Etats-Unis et le groupe de i Europe 
Des recnerches sur la santé parncuaèrernent le SIDA, dorment certains résultats «ers la im de l nuer 

Pour consultation : 276-6770 

A C N E S C R U D A 

• Bien qu'elle ait effectivement 
réduit le taux de l'impôt foncier, 
l'administration du maire Jean 
Doré poursuit une gestion «infla­
tionniste et dépensière», estime 
le Parti civique de Montréal. 

D'après le Parti civique, qui a 
analysé les quatre budgets succes­
sifs adoptés par l'administration 
du RCM depuis son accession au 
pouvoir en f986. les dépenses 
municipales augmentent en effet 
à un rythme supérieur de 3,5 p. 
cent au taux d'inflation. 

Entre 1986 et 1990, le budget 
de Montréal aura connu une 
hausse de près de 22 p. cent, pas­
sant de 1.3 à 1,6 milliard $. Or. 
durant la même période, l'indice 
des prix n'aura bondi que de 18.5 
p. cent, a fait valoir hier en confé­
rence de presse le critique finan­
cier du Parti civique, M. Sammy 
Forcillo. 

Tableaux de chiffres à l'appui, 
M. Forcillo a également souligné 
que si l'assiette fiscale de la Ville 
a augmente de 69 p. cent en qua­
tre ans, le taux de taxe n'a pas 
connu une diminution équivalen­
te, et n'a subi «qu'une pauvre 
baisse de 20,99 p. cent. » 

En chiffres absolus, en quatre 
ans. les Montréalais auront verse 
à titre d'impôt foncier 83 mil­
lions $ de plus que ce qu'ils au­
raient payé si le budget de la Ville 
avait suivi le rythme de l'infla­
tion, démontre le Parti civique. 
La même situation prévaut du 
côté de la taxe d'affaires, qui aura 
rapporté entre 1986 et 1990 une 
douzaine de millions de dollars 
au- delà du taux d'inflation. 

Selon Mme Nicole Gagnon-La-
rocque, responsable de la com­
mission politique du Parti civi­
que, cette administration «infla­
tionniste» favorise l'exode des 
Montréalais vers les banlieues. 
Elle ne fait rien non plus pour at­
tirer de nouvelles industries à 
Montréal, a déploré Mme Ga-
gnon-Larocque. 

Rappelons que dans son der­
nier budget. Montréal a décidé 
d'adopter un taux de taxe à 2,07 $ 
du 100 $ d'évaluation, une baisse 
de huit cents comparativement à 
1989. En tenant compte de la 
hausse du rôle d'évaluation, le 
compte de taxes à Montréal sera 
majoré, en moyenne, de 1,9 p. 
cent dans le secteur résidentiel et 
de 2,8 p. cent dans le secteur com­
mercial. 
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VANCOUVER 
2 vols hebdomadai res , 

soit le jeudi et le lundi 

Vol aller et retour 

Vol aller simple 249* 

Nombre de 
places limité 

359* * 
plus 
taies 

• Supplément d e 
70S pour le départ 
du 28 décembre . 

Nous acceptons également les reser­
vations d'origine de Vancouver 

| O Ca> Consultez votre agent 
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itelous dit. quelqu'un m'expliquera ce que je vois 

rdme Saab, mais jusque là, je ne bouge pas, merci 

D'Jord, mais un essai sur route et vous aurez dé-

riiloire de l'image. Essayez-la un de ces jours, 

d ' i l Offert à titre 

I.'lir.RITAGI; DE 
L A HA! I IF: TECHNOI.GIL 

UroBlES L A V I G N E 

f jme-de-Bel levu(!45?-M?r 

• I E G A N T E 

• • • i i ' . - : Montréal 374-6550 

A U T O R O B E R T B A R R E L L I N C . 

"355 C"!ç ne liesse. Dorval 631 4367 

S A A B E L E G A N T E 

?6 rue RabastaHère St-Brono 653-6820 

Le tirage de Noël chez Photo Service Ltée, 15 prix à gagner. Chaque achat vous 
accorde une chance de gagner un appareil photo Nikon Auto Focus Tele Touch 300. 

Valeur de 

115 $ 

Autoprocesseur 
35 mm Polaroid 
à l'achat de 
la plupart des 
appareils photo 
Reflex en 
magasin. 

Nikon Auto Focus 
One Touch 100 
avec flash 

199* 
! PENTAX « M 

Fourni avec 
monteuse illuminée. 

VISA 
MASTER­

CARD 
AMERICAN 
EXPRESS 

• Zoom motorisé 35-70 mm 
• Flash automatique 
• Mise au point automatique 

349* 

Économisez jusqu'à 600* 

40* 

SFIN SF10 

appareil seulement 

30$ de 

rabais rabais 

Bausch & Lomb 
Criterion 4000 

Télescope et téléphoto 
base 

équatoriale 
motorisée 

795$ 

fourni avec 
mallette de 
transport 

1er prix 
1 appareil 
Tele Touch 300 
L'appareil sans yeux rouges 

2e prix 
1 chandail de luxe 
Kodak 

3 e prix 
1 sweat shirt 
Kodak 

4e prix 
2 sweat shirts 
Word 

Se prix 
10 calculatrices 
transparentes 
Pentax 

^(xoioAScrvxcc Qk 

•ïi: UfliJ 

Heures 
d'ouverture: 

Lundi au vendredi 
d e 8 h 3 0 à 1 7 h 15, 

samedi 
9 h à 1 2 h 3 0 . 

ci é m ci i s o TT ri £» il v e 

67,50 S chacun 

98 S 

100 S 

Bi jani T r è s a t t a c h a n t o s . l e s c e i n t u r e s ! 

45.99 S 

Levi's 1850 

. e t D i e u créa le |i.<ans : le 501 

LA G A L E R I E DES B O U T I Q U E S = 

- - Les Cours Mont-Royal * 
v ^ V * c^* ^> yi<^ r~ c^ c^r y 

- c ci t fa & r* i n & 
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VOICI LA TOUTE NOUVELLE 

TOWNCAR 
1990 

Des employés de Montréal se font 
surveiller par une caméra cachée 

GARANTIE 3 ANS 60 000 km 
«Vous n'aurez que l'essence 
à payer ! 
Nous nous occuperons du reste. » 

(sauf pnausl 

CHftTXÂ M 11885, boul. Laurentîen 
Montréal 331.dfl9fl 
ou nord da H e n r i - B o u r a n a l V W I t U f c W 

M A R I A N E F A V H E A U 

• Des employes de lu Ville de 
Montreal se font espionner par 
des caméras cachées sur les lieux 
de travail. Des employés de la 
Commission des services électri­
ques ( CSE ) ont en effet découvert 
il y a une dizaine de jours, une ca­
mera fixée dans un couloir. 

Il s'agit d'un minuscule appa­
reil Je marque Hitachi avec mi­
crophone incorporé, pas plus gros 
qu'un petit paquet de cigarettes. 
La camera était cachée dans le 
système d'éclairage d'urgence, au 
110 boulevard Crémazie, expli­
que le président du syndicat, M. 
Pierre Luc Dufort, et reliée a des 
fils qui devaient conduire à un 
écran moniteur, croit-il. 

M. Dufort a retiré la camera et 
l'a exposée au babillard (vitré) du 
syndicat. «|e trouve cela scanda­
leux, a-t-il expliqué hier à La 
Presse. Que font-ils de l'intégrité 

des personnes? S'ils veulent nous 
surveilla', qu'ils le fassent, mais 
en nous avertissant.» 

Le president assure que son 
syndicat n'a aucune histoire de 
violence ou de vandalisme à se re­
procher. «Le pire qui soit jamais 
arrive, lors d'un conflit avec l'em­
ployeur, ce sont quelques graffiti 
dans les toilettes! Et voilà qu'on 
joue les lames Bond. |e trouve dé­
plorables de telles tactiques.» 

Auparavant, des gardiens de sé­
curité avaient fait leur appari­
tion, se disant employes de la 
Ville, raconte M. Dufort. «Ils 
avaient l'habitude de se tenir en 
face de la toilette des femmes, et 
de passer des commentaires. On 
les trouvait un peu arrogants.» Il 
y en avait deux ou trois en perma­
nence sur les lieux et un autre 
dans une voiture, indique-il. 

M. Dufort se demande si lui et 
ses collègues ont droit à un traite­
ment spécial ou si des caméras 
sont ainsi cachées dans tous les 

AUCUN 
• DÉPÔT • PAIEMENT • INTÉRÊT 

LAVE-VAISSELLE 
À ENCASTRER 
MODÈLE: KU64 
— 6 boutons-poussoirs 
— Action de lavage a 

3 niveaux 
— Broyeur d aliments 

mous 

399 s 

Service et livraison 
gratuits 

Livraison garantie avant Noël 

Danby 
FOUR MICRO-ONDES 
MODÈLE: D 776 

— Plein de 
caractéristiques 
recherchées 

— Sonde 
thermomètrique et 
de décongélation 

— 600 watts 
2 ans de garantie 
Livraison gratuite 

259 s ^ 

S s i s - W v ? : • ! • £ - • * - —- v • v < v + ^ " • • 

Service et livraison 
gratuits. 

FOUR A ENCASTRER 
MODELE: KOR 30 

— T a b l e a u d e 
commande vitré in­
c l u a n t h o r l o g e , 
compte-minutes, cuis­
son à départ retarde, 
gnl variable, voyant 
constant. 

— Four très spacieux, fa­
cile à nettoyer avec 
porte en verre noir, 
clayettes amovibles. 

— Dimensions: 24 à / 8" L. 
x 2 7 ' 3 / V H. x 233/»" P. 

459 $ 

•£t/mn CM tor 

T A B L E D E C U I S S O N 
MODELE: SS 1 

Surface de cuisson chromée, 
brossée 
Commandes de réglage de 
température en continu 
Boutons de c o m m a n d e 
amovibles pour faciliter le net­
toyage 

229$ 

Service et livraison 
gratuits 

REFRIGERATEUR 16 PI eu. 
MODÈLE:CTF16EK 
— Congélateur dune 

capacité de 4.74 pi eu. 
— Roulettes réglables 
— Interrupteur econergie 
— Porte réversible 
— Amande seulement 

699 $ 

Service et livraison gratuits 

LAVEUSE A DEUX 
VITESSES 
MODÈLE: KW 91 
— 3 combinaisons de 

température d'eau 
de lavage/rinçage 

— 3 combinaisons de 
lavage 

SÉCHEUSE 
AUTOMATIQUE 
M O D E L E : K D 91 
— Cycle automatique 

tissus infroissables 
— 3 choix de 

température 

rvice et 
livraison gratuits 859! 

Où La qtiaLtté n est pas un,o6stacCe aupçèas pyi?ç! 
Achat minimum 500$ . Ne payez que la taxe de vente. Sujet à l'approbation du credit. Aucun intérêt si payé arsnt le 12 mars 90 . Sur toute la marchandise en stock seulement 

MONTRÉAL LAVAL VILLE LASALLE ST-LÉ0NARD LONGUE!! X J » M S 
7930, Sherbrooke est , 382, boul. des H30.\ - 6875. Jeon-îoion est 3245, Chemin Chgmbly 3345, boul. des Sources .: 
(Métro Bedugrand) LourenMes Dollard, (Près des GoieoesdAniou) (Coin Robervol) Sortie 55 Tionsconodienne D&tHj 

353-7330 667-3210 364-6110 '254-9455 679-1260 685-3572 

lieux de travail. S'agit-il d'une po­
litique de la Ville? Nous n'avons 
pu joindre hier M. Michael I aios* 
tat, president du comité executif 
de de la Ville, de qui relèvent ces 
questions. 

Lundi, un type est venu rue 
Crémazie pour récupérer la came­
ra. Il se disait employe municipal, 
mais sans pouvoir en fournir la 
preuve. Il a finalement donné le 
numéro de telephone de lacques 
Gauthier, du service des Approvi­
sionnements et immeubles, moi 
dule administration et services; 
division de la sécurité, a qui le 
president du syndicat allait hier 
remettre la précieuse camera. 

C'est aussi de ce servioS 
qu'émane un memo que le syndi­
cat a obtenu, signé lacques Fafard 
et concernant les gardiens de sé­
curité. Un agent de la firme Bro-
derick doit se tenir en permanen­
ce dans la salle du président de la 
CSE. M. Bernard Lachapelle. et 
repondre aux demandes de M. 
Claude Savignac. secrétaire de la 
CSE, est-il écrit. 

En négociation 
M. Dufort est président du lo­

cal 305 du Syndicat canadien de 
la fonction publique qui regroupe 
une centaine d'employés de la 
Commission des services électri­
ques. Il s'agit d'une société para-
municipale qui travaille de con­
cert avec Hydro Quebec pour le 
passage des fils souterrains dans 
les rues de la ville. 

Les employés (dessinateurs, 
techniciens, employés de bu­
reaux, inspecteurs)sont fonction­
naires municipaux. Ils négocient 
le renouvellement de leur con­
vention collective échue en dé­
cembre 1988. Une entente inter­
venue a la table des négociations 
a été répudiée par les patrons, il y 
a quelque temps. 

Depuis, le climat de travail 
n'était pas très agréable, convient 
M. Dufort. Mais on avait conclu 
une sorte de trêve et on espérait 
beaucoup d'un autre rencontre de 
négociations. Elle a eu lieu après 
la découverte de la caméra ca­
chée, et n'a rien donné. 

Les Canadiens en 
désaccord avec le 
projet de loi 
sur l 'avortement 
Presse Canadienne 

OTTAWA 

• Environ 62 p. cent des Cana­
diens ne sont pas d'accord avec lé 
projet de loi du gouvernement fé­
déral qui recriminalise l'avorte^ 
ment, révèle un sondage réalisé! 
pour le compte de la Ligue a n a -
dienne pour le droit à l'avorte­
ment. 

Le sondage effectue par la fir-, 
me Environics Research Group 
mentionne également que 28 p. 
cent des personnes interrogées 
approuvent le projet de loi. Neuf 
pour cent des personnes ont refu­
sé de répondre ou sont indécises. 

Kit Holm wood, porte-parole dé 
l'association pro-choix, estime 
que ces résultats démontrent que 
la majorité des Canadiens n'ap­
puient pas le projet de loi propose 
par Ottawa comme une solution 
de compromis. 

Le ministre de la justice Doug 
Lewis se dit toutefois convaincu 
que la population canadienne est 
en faveur du projet de loi. 

«le n'ai pas fait de sondage. |e> 
me contente de marcher dans la! 
rue et je sais ce que les gens de la 
rue me disent», a déclaré M. Le­
wis. 

^SOLDE^ 
PULSAR 

PLUS DE 150 MODELES 
EN RÉDUCTION 

Gravure sur place de votre 
nom ou du logo de votre 

compagnie. 

• B I J O U T E R I E 

k f o y 
ouvert tous lis soirs jusqu'à 21 h 
7139, rue S T - H U B E R T 

(Coin Jean-Talon) 

MONTRÉAL 
277-3127 

i 
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•ports experts sports experts sports experts sports experts sports experts sports experts sports 

sports experts sports experts sports experts sports exp 

ENSEMBLE DE SKI ALPIN 
• Skis TECNO PRO Performer ou Tara a 
• Bottes DOLOMITE DS257 
• FixationsLOOK 03 

Notre prix cour. 309.99^^^ 1Ëfj0^ A0bj 

SKIS 
ROSSIGNOL 626 
Hotreprix cour. 219,99 

1 

• Skis BLIZZARD Maxima ou Formula 
• Bottes NORDIC A N505 
• Fixations MARKER M23 

Notre prix cour. 499.99 ̂  jèPÊk J0Qk QQ 

-V 

HEAD Graphite 
Notre prix tour. 319,99 

289 
• Skis ROSSIGNOL 525 
• Bottes RAICHLE155 
• Fixations TYROLÎA 

470D 

• Skis FISCHER SC2 Carbon 
• Bottes NORDIC A N607 
• FixationsSALOMON547P 

Notre prix cour. 444,99 

h0m -

• 

a-

m 
/ j 

RAICHLE255 J 
Notre prix cour. 

199,99 1 

99 NORDIC AN775 
Notre prix cour. 

259,99 

Sot à skis FISCHER SE 
Notre prix cour. 22,99 

ACCESSOIRES 

M" 
Limettes UVEXWinnetL 
Notre prix cour. 34,99 

j por 

sur» 

SUR Vel^lAiéc L O H T A ^ 

LE LIVRET 

0 DISPONIBLE 

mm m 

MAGASIN. 

r tsexperts sports experts sports experts sports experts sports experts sports e 

por_ 
—experts6 

Les pru soal en vigueur jusqu'à épuisement de I » marchandée 
ou jusqu'à la fermeture samedi le 16 décembre 89. 
Nous nous reservons le droit de l imiter les quant i tés. Tous les art icles, couleurs ou grandeurs ne sont pas. 
nécessa i rement d ispon ib les dans tous n o s magas in» , ' 

• [NOUVEAUX MAGASINS: • CHÀTEAUGUAV • MASCOUCHE » SOBEL » VERDUN | 

A N J O U 
l e s Gâ te r *» , ) A n f l „ . 
354-2995 

7^01 bouf 
Gévm i f A n i o u 

353 9000 

355 2330 

M A I S O N N E U V E 
2951 tucSht L " » » . • 
5 2 2 5 1 0 8 

POINTE A U X T R E M B L E S 

642 2223 

S T L E O N A R D 

N V M l f l O f l 

L A S A L L E 

Cvrerow 
3 6 5 1 2 8 6 

MONTREAL 

'JjO rua ». ithoi •» 

RM> 1914 

288 0131 

331 5908 

S T I A U R E N T 

745 3202 

V E R D U N 

7 6 * 2 9 0 0 
H j T o n 

VILLE M O N T R O Y A L 

735-4751 

D O R V A L 

U î''-;n.'b dC3 SuufC 

( M j i l V/«sJ l iMn . f l 

683 3400 

J j f d . v , CKH.., 

6 3 1 3 5 0 3 

P I E R R E F O N D S 

626-9930 

P O I N T E C L A I R E 

C«ntr»f r] j . .h . i fs Fj*r 

694-8181 

RIVE N O R D 

J O L I E T T E 
50 -WJ G ju th i " f 
756-1645 

L A V A L 
C.ltf«!r<u' Ur. ji 
682 0032 

688 1021 

CentMJfJdCtttlIaDu 
661 5310 

969 2W/0 

M A S C O U C H E 

4 7 4 * 1 6 8 

R E P E N T I G N V 
L . . Galeries R>vc 'èo>d 

581 3220 

R I G A U D 
168 «H- S i P . — 
4514771 

R O S E M É R E 

G i l - " . s . l as Mmi'«.» 

4.1/ 1933 

S T E U S T A C H E 

700 U O ' l l A I T » UT S I U V I ; 

472 5485 

ST J E R O M E 

'•'Jil. P j v . - u u V • •-
4 3 2 9 7 7 7 
C j r r t t ou r d u f l o n l 
432 9400 

ST S A U V E U R 
30 lue G o y » 
227-4617 

STE A D È L E 

P v . - V ' M f W SlB A fJ * 
2 2 9 2 8 1 2 

STE A G A T H E 

326 5515 

T E R R E B O N N E 

U ; . h i lén t • fetrébo» 
471 3 M B 

RIVE-SUD ST B R U N O 
l e s P»ot^«o^D>i". S i Bru 
653-1364 

BELOEIL 
185 l « T | l 5 ' W l f t O L d l . ' •:• 

ST B R U N O 
l e s P»ot^«o^D>i". S i Bru 
653-1364 

4S7 7201 ST J E A N SUR­

B O U C H E R V I I L E 

P " - " c i . . , . M f j n l . i f v i t i . . 

655 6003 

R I C H E L I E U 

348 0937 

B R O S S A P O 

671 7275 

STE J U L I E 

>rHreCbmmiirc itSttrJl 
Ç 4 9 I H 4 4 

C H A M B L Y SOREL 

( 5 8 0 S M 
7461213 

CHAT t A U G U A Y 
TRACY I S O R E l l 

891 5037 
W 8433 

L O N G U E U I L 

463 3457 

V A L L E Y F I E L D 
277. f i j « V.cii»<) 
177 3000 
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Une coalition de maires optent pour un TGV Québec-Windsor 
P >TT\W.\ 

fe Maintenant qu'il semble acquis 
due le gouvernement federal ne 
re\ tendra pas sur sa decision de 
ïabrer le service de Via Kail, les 
municipalités du corridor Que­
bec-Windsor se rangent derrière 
l'idée d'un projet de train à gran­
de vitesse. 
\ Tel est l'objectif que s'est don­
ne une coalition des maires du 
Corritor Quebec-Windsor reunis 
hier a Ottawa, au cours d'un col­
loque organise par la Fédération 
canadienne des municipalités. 

En admettant que le dossier de 
Via Kail semble clos, le maire de 
Montreal, M. lean Dore, s'est dit 
convaincu plus que jamais de la 
faisabilité d'un projet de train a 
grande vitesse ( I Ci V ) pour relier 
Ici municipal i tés de Québec . 
jMt>ntrcal. Ottawa. Toronto et 
Windsor. 

Selon lui. a l'exemple des F ran-
çnfs, des Allemands et des |apo-

L 

nais, les Canadiens seront embal­
les par le T G V qui peut offrir une 
liaison de centre-ville a centre-
ville confortable, rapide et con­
currentielle avec les autres modes 
de transport. 

« Dans le corridor Paris-Lyon, ii 
y a au-dela de quatre millions de 
personnes qui ont utilise le train, 
alors qu'au depart, ils n'auraient 
pas voyagé dans ce corridor-la. a-
t-il signalé. C'est ce qu'on appelle 
l'effet T G V . » 

Même son de cloche de la part 
de l'ingénieur en chef de la Socié­
té nationale des chemins de fer de 
la France. M. Pierre-Louis Ro­
chet, qui cite l'exemple du train 
rapide entre Washington et New 
York. 

«Les Ltais-Unis sont soi-disant 
attaches a l'automobile, mais a 
partir du montent où on leur of­
fre un autre moyen de transport 
qui a des qualités, ils l'adoptent. 
Donc, il ne faut pas croire que les 
gens sont absolument captifs de 
l'automobi'*' sur des roules en­
combrées, sur des routes parfois 

en mauvais etai et dans des condi­
tions météorologiques difficiles, 
si on leur offre une autre alterna­
tive. Le problème, c'est qu'actuel­
lement, vous n'offre/ pas cette 
autre alternative. » 

Ayant realise des etudes pour le 
compte de Via Kail eu 1983 84 et 
plus récemment en I988. M. Ro­
chet conclut que le corridor Que­
bec-Windsor a une densité de po­
pulation suffisamment é levée 
pour justifier la mise en service 
d'un T G V uans ce corridor, quoi­
que le financement de l'infra­
structure nécessitera des investis­
sements considerables. 

« l e pense que le corridor Que­
bec-Montreal-Toronto-Windsor 
est excellent. C'est l'un des corri­
dors dans le monde qui justifie le 
train a grande vitesse», a-t-il pre­
cise au cours d'un entrelien. 

Ottawa ne s'est pas prononce 
au sujet du financement d'un 
I G V . De leur cote. l'Ontario et le 
Quebec ont mis sur pied un grou­
pe de travail pour étudier la faisa­
bilité d'un tel projet. 

e dossier du 
été «entouré 

Le dossier du Vieux-Port de 
Montréal a ete «en touré d'un 
fny'slere déplorable» et plusieurs 
organismes montréalais deman­
dent a la Société du Vieux-Port et 
m i x instances politiques dont elle 
dépend « d e donner au processus 
d aménagement du Vieux-Port 
toute la transparence qui lui re­
vient » . 
i. 
i Heritage Montreal. l'Ordre des 
Architectes du Quebec, la Corpo­
ration des urbanistes du Quebec 

Vieux-Port de Montréal a 
d'un mystère déplorable» 
et l'Association des architectes 
paysagers du Quebec rappellent 
que la mise en valeur du Vieux-
Port est un projet majeur pour 
l 'ensemble de la communauté 
montréalaise. 

Ils estiment qu'après 10 ans 
d'études et deux consultations 
publiques, ce serait un « retour en 
arrière» que de tenir de nouvelles 
consultations comme le sugj-erc 
le ministre Corbeil. 

Le manque d'informations offi­
c iel les et l 'abondance des ru­
meurs ont crée un climat de mys­
tère et de confusion, selon eux. La 
société doit r lettre fin a cette si­
tuation en levant le voile sur les 
options d'aménagement à l'étude. 
Ils lui demande donc de publier 
les options d'aménagement déve­
loppées par les équipes lors du 
concours de celte année, cl de pu­
blier les critères de selection qui 
ont appuyé le choix de l'option 
d'aménagement. 

HPt OFFREZ 

•KDEAUC 
P-

-101 UN 

CHEZ SAUVÉ 
Nous ovons un» belle sélection de 
cadeoux pour lui à Noël, des cadeau 
utiles et qui lui plolront sûrement! 

LA ROBE DE CHAMBRE 
Le cadeau que roos les hommes aiment 
recevoir. Celle-ci esr en ratine de coton. 
Prix courant jusqu'à 90.00 S 

SOLDE 59,99$ 
LE CHANDAIL Encolure ronde ou «V 
Prix c o u r a n t jusqu'à 80.00S 

SOLDE *4,WS 

LA CHEMISE SPORT À manche!, longues 
PàTG. 

Prix courant jusqu'à 45,00$ 
SOLDI 27,995 

LE FOULARD 1 0 0 ^ oaylrque. 

Prix courant 14.005 
SOLDI 

LES GANTS 100% cutr. Noir. P à TG. 
courant jusqu'à 43.00$ 

9X99$ 

~ £ T c A D e A u 
\ : aussi tuî offrir un certifieur 

5AUVE. en coupures de 25$ • 

MAGASINS OUVERTS JUSQU'A 21 H 
à partir du iundi i i d é c e m b r e 

Correfour A n g n g n o n Oui-1070 
Ga lènes d An jou 0 5 1 6 8 1 0 
Coae tou r l a v a i 6 Ô 1 o<* 13 
Cent re lovo l 6 6 6 - 6 2 4 2 
C o m p l e u * t>esordini 2 6 1 - 1 6 1 1 
Piece V iUe-Mane 6 6 1 - 3 9 0 0 
P l o : a Sr-Hubert tin V H . C - 2 7 3 6 0 9 2 
*Va''Cnrv.—.cM q'a'u* o loi**** Oy mai iyi rye 

11,ff$ 

T O U T P O U R L U I , A BOM PRIX. 

® 

UN BONI 
HANDYCAM DE SONY 
ACHETEZ UN CAMESCOPE 
HANDYCAN CCD-F35 
CCD-F50 OU CCD-F70 
DE SONY ET RECEVEZ 
CETTE MALLETTE 
DE LUXE SANS FRAIS 
SUPPLÉMENTAIRES.* 

Handycam 
Video 8 

CCD-F35 
amc «mftfltt* MjpMMn m U*k*tn 
01 fsibw RrtMHnl 
• ObfKttf 100m motom* a rapport 6:1 J V K macro 
• Obturateur a vitnx vanabl* • Édiirtmtnt minimum 
de 4 lui • M « au point automatique a travers l'objectif 
• Fonction affichage-écran iNiveaudeblanc automatique a 
travers l'obiectif • Commutateur S angle bas 

CCD-F50 
avec obJKtrf zoom .1 rapport 3 :1 

• Obiect'ftoom motorise a rapport 8 1 avec macro 
• Obturateur a vitesse vanablel (clairement minimum 
de 4 lu» • Mise au point automatique a infrarouge • Niveau 
de blanc automatique linéaire • Ouverture/fermeture en 
(ondu • Borne d'ENTRÉ£/50HTlE directe M 

MALLETTE 
EN PRIME 1299s MALLETTE EN PRIME 

Reg. 1699$ pour 1499s 

CCD-F70 - Caméscope Handyum 3 mm i 
haute performance avec superposition de 4 pages 
• Objectif zoom molonse a rappot 8 1 avec macro 
» Superposition numérique de i pages a capacité de 
déroulement • ARRET SUR IMAOtRAliflfllMAGE PAR 
IMAGE ultra netsiObturateur a «liesse varijDletEclattement 
minimum de 4 lui • Ouverturelerneture en fondu • Borne 
D'EHTREESORfE directe A/V 

MALLETTE EN PRIME 
Rég. 1899$ pour 1699t 

368, rue Sainte-Catherine (près de la rue Bleury) 861 - 5451 / 5452 

Au depart. M. Dore ne «ferme 
aucune porte. » 

«S ' i l s'agit de financer des elu­
des, on n'exclut pas la possibilité 
d'y participer. I l même a long 
ternie, ce n'est pas impensable 
que les provinces et même les 
grandes communautés puissent 
éventuellement faire des avances 
de fonds. » 

Le coprésident ontarien de ce 
groupe d'étude. M. Robert Car­
man, a precise qu'un T G V dans le 
corridor Quebec-Windsor n'est 
pas pour demain. Il faudra atten­

dre une dizaine d'années pour 
que ce projet devienne une réali­
té. Dans l'intervalle, l'une des op­
tions qui est envisagée, a-l-i! sou­
ligne, c'est de mettre en service 
un train rapide roulant a des vi­
tesses entre 200 et 225 kilomè­
tres-heure dans le corridor d'ici 
trois a cinq uns. 

Lu fin de journée, la coalition 
est revenue a la charge pour dé­
noncer les restrictions budgétai­
res qui toucheront Via Rail à 
compter du 15 janvier 1990. De 
nombreuses liaisons ferroviaires 

seront amputees. Plus de 2704 
emplois seront supprimés. 

Dans un autre ordre d'idées. M 
Dore s'est dit peu i m pression n 
des tentatives de Via Rail d 
«neu t r a l i s e r» des groupes tel 
que Transport 2000 et les maire 
qui s'opposent aux restrictions , 
Via Rail. 

Un rapport dont a obtenu copii 
le Toronto Star fait état de strate 
gies de la société ferroviaire pog 
mieux faire avaler la pilule au: 
Canadiens. 

Voyez 
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I Agriculture, Pêcheries 
let Alimentation 
Québec 
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L'agriculture est l'un des secteurs 
qui a le plus évolué au cours des dernières années 
notamment en fonction de l'augmentation de la 

productivité et des recettes monétaires. 
Or, le concours du mérite agricole a grandement 

contribué au développement de l'agriculture et fortement 
stimulé la recherche de l'excellence dans ce domaine. 

En cette année du Centenaire, le ministère de l'Agriculture, 
des Pêcheries et de l'Alimentation du Québec et ses sociétés, 

offices et régies ont rendu un vibrant hommage aux 
producteurs et aux productrices agricoles qui 
quotidiennement relèvent le défi de l'excellence. 

Pour ce faire, des fêtes, des expositions, des publications de 
toutes sortes ont été réalisées afin de marquer l'événement. 

En cette fin d'année, le ministère de l'Agriculture, des 
Pêcheries et de l'Alimentation du Québec désire 

remercier ses partenaires. 

La réussite des festivités du Centenaire de l'Ordre 
du mérite agricole a été possible grâce au support 

d'un Partenaire officiel 

AK 
METRO-RICHELIEU 

de commanditaires 
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Hydro-Québec 
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Chambly: une hausse moyenne 
des taxes de 4,5 pour cent 
• Les contribuables de Chambly 
ont appris, hier, de bonnes et de 
mauvaises nouvelles. Le nouveau 
budget de l 'administration du 
maire Georges Flores augmente 
les taxes, en moyenne, de 4,5 p. 
cent. 

Le taux de la taxe foncière est 
abaissé de 1.98 S à 1.30 S des 
100 S d ' éva lua t ion mais , du 
même souffle, on uniformise le 
rôle d'évaluation à 100 p. cent, 
alors que certaines propriétés 

Î(aient évaluées a 64 p. cent de 
:ur valeur réelle. 

• Cet ajustement du rôle d'éva­
luation, rendu nécessaire par la 
toi 90 du gouvernement québé­
cois, fera donc des heureux et des 
malheureux. 
! Les contribuables, dont la pro­
priété était évaluée à sa valeur 
réelle, profiteront d'une diminu-
0on de leur compte de taxes. Par 
éontre. les citoyens, dont la pro­
priété ctait sous cvalucc. subiront 
une hausse substantielle de leur 
Compte de taxes, une augmenta-
lion pouvant même dépasser les 
60 p. cent. 

! « N o u s n'avons pas le choix. 
Confie un porte-parole de l'admi­
nistration Flores. La loi 90 nous 
•blige à uniformiser le rôle d'éva-
(uaiion, basée sur la valeur mar­
chande de chacune des proprié-
lés» . 

I En outre, les contribuables de 
Chambly, dont la population to­
tale est d'environ 15 000 person­
nes, devront defrayer une taxe 
Spéciale pour la construction 
d'une nouvelle conduite d'eau, 
«ont le coût atteindra quelque 
Jeux millions S. 

î La Ville déboursera 1,1 mil-
',ion S, en puisant dans son sur­
plus budgétaire de 1989, et les 
900 000 S qui manquent seront 
perses par l'ensemble des contri­
buables, par le biais d'une taxe 
spéciale, payable à l'automne, re­
tenant à 200 $ pour une proprié­
té évaluée à 100 000$. 

• Chambly ajoute aussi une nou­
velle taxe de prés de quatre cents 
f- applicable pour le dernier tri-

Êestre de 1990 — afin de couvrir 
s dépenses non prévues, géné­

rées par la mise en opération de 
Ç usine d 'épurat ion des eaux 
«sées, en septembre 1990. 

• La taxe d'affaires passe de 5,6 à 
4,4 p. cent, tandis que la taxe des 
ordures ménagères demeure à 76 
$ par logement. La taxe d'eau, en­
fin, se maintient à 170 S par loge­
aient. 

! Les dépenses de Chambly, en 
{989, devraient atteindre 10,5 
millions $ et celles de J 990 s'élè-
feront à 12,8 millions $. Les ci­
toyens de Chambly sont d'ailleurs 
invités à une séance d'informa­
tion, demain soir à l'école de 
Bourgogne, où ils auront l'occa­
sion de poser toutes les questions 
qu'ils veulent à leurs administra­
teurs municipaux. 
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Coopoly est 
heureuse de 
vous annoncer le 
lancement dune 
promotion qui 
fera du brui t . 
Microsillon. 
À compter du 4 
décembre, vous 
pourrez vous 
procurer u n . 
ordinateur XT ou 
AT de marque 
Philips,avec un. 
disque fixe de 20 
Mo, pour le prix 
d'une chanson... 

PHILIPS 

999 
.00 S 

v 
Pfxejseu(3CM.3 Mu 
7MK rumor* vue 
tlKlMrUr.ÔBK 
recteuSH -.»)*. 
t(!'Squ«fie?JMo 63 ms 
Mouleur moncc!rci«e irae 
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G ENTRE AJàSaiR DASDII 

MONTRÉAL 
1241. Carre Phill.ps 
6845. St-Hubert 
Place Versailles 
Place Alexis Nihon 
Centre Rockland 
Place Vertu 
Centre Fairview 
4232. Wellington 
Carrefour Angngnon 
Galènes Oupuis 

842-2921 
276-3266 
354-1040 
939-1569 
737-0426 
334-7140 
697-6343 
761-5505 
364-9706 
844-5117 

RIVE-NORD 
Carrefour Laval 688 0160 
Centre Duvemay 661-5710 
Carrefour du Nord 431 -3434 
Galeries Rive-Nord 585 9895 
Galeries de Terrebonne 492-6793 
Galènes Mille Iles 437-9178 
Promenades 
Deux-Montagnes 472-2384 

RIVE-SUD 
Place Longueuil 670-0360 
Mail Champlain 465-9750 
Promenades St-Bruno 653-0474 
Mail Montenach 464-2700 
Carrefour Richelieu 349-1605 
Centre Reg Chàteauguay 692-1183 
Promenades de Sorel 746-4555 
Galeries St-Hyacinthe 774-1257 

Venez faire 

1 tour! 

*T 

Prxess*i392£6.10 Mn 

t,«leur 3 5". 7» K 
lUdNirSjr.UMo 
!C«quel.ie2CMo.68-nj 
MjciSu' nonoeii'îi"* 3rt»e 
Carte gia;in3̂ e ATI GS 
t a w 101 fouenes 
MS-0MU 
Gaiarte*3P3'S 
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Succursal* information* 
5000 Jean-Talon ouest 
Montreal 
Près de Oecane. f̂ etro Nantir 
(514(3*0-4487 

La région de Québec, c'est les vacances. 

Le charme 
du Vieux-Québec 

sous la neige! 

Savourez le bonheur d'un autre siècle à un prix incomparable! 
Nos petits hôtels vous offrent ici l'ambiance d.irrjn avec un i onfort des plus mo­
derne et ce, (OUI près des monuments et M ies historiques, des musées, boutiques, 

activités artistiques, bars et spectacles. Le tout, à quelques minutes des pentes de ski. 
inclus dans le forfait. Vous avez le choix parmi quatre bonne tables qui font de 

Quebec un haut lieu de la gastronomie. Qui dit mieux? 

RÉSERVEZ DIRECTEMENT Â UN DES HÔTELS PARTICIPANTS 

dtcett*1*: c 3 u eauv . 

les f i« s ° l 

$139. 7 5 
personne 

occ. double 
taxes A serv. 
Inclus 

M 2 nuits Stationnement 

S ' 2 déjeuners et B^Ski* 2 jrs. et soirs 
2 soupers Stoneham ou îe Relais 

C Forfait disponible sans ski à $109 75) 

UNE INITIATIVE DE 

L'Association des gîtes et 
Restaurants du Vieux-Québec Inc. 

RESTAURANTS PARTICIPANTS: 
AUX ANCIENS CANADIENS 
34/36, aie St-Louis 
V i e u x - Q u é b e c 
(418)692-1627, 694-0253 

LA PETITE ITALIE 
49, o ie St-Louis 
Vieux-Québec 
(418>0 0..-0044 

AU CHALET SUISSE 
32, rue Ste-Anne 
Vieux-Québec 
(418)694-1321 

LE PETIT CHÂTEAU 
5. rue St-Louis 
Vieux-Québec 
(418)694-1616 

AUBERGE ST-LOUIS 
Superbes chambres et suites, entière­
ment rénovées et nouvellement 
décorées TV couleur • cible Service 
personnalisé Au coeur des grands 
attraits touristiques 
-»H. me St-Louis. Vieux-Québec 
(418)692-242-1 

HÔTEL CHÂTEAU 
BELLEVUE 
Situé au coeur du Vieux-Québec, a 
trente minutes des centres de ski Vue 
splendtde sur le St-Laurent. air clima­
tise, télé couleur, cible, salies de bain 
complètes, ascenseur. .Stationnement 
gratuit. 
16, rue Laporte. VieuxOucbcc 

( * 18)692-2*73 / 1-80O-463-2617 

CHÂTEAU DE LERY 
Situé dans un endroit calme, au coeur 
du Vieux Québec 19 chambres 
l onfoftaMes aver salle de bain TV 
couleur • cable Face au jardin des 
Gouverneurs, s u e sur le fleuve et 
Château Frontenac 
H. rue Laporte, Vieux-Québec 
(418)692-2692 

HÔTEL LE CLOS SAINT-LOUIS 
'Il est bon de suivre sa pente, pourvu 
que ce soit en montant" A Gide. Le 
Clos Saint-Louis un sommet* 
71. rue St-Louis, Vieux-Québec 
(418)694-1311 

LA MAISON 
ACADIENNE 
Charmant -petit hôtel entièrement 
rénové La tranquillité au centre du 
Vieux-Quchec Chambres spacieuses, 
tout conlort. Patio et terrasse 
43. rue Ste-l'rsule. Vieux-Québec 
(418)694-0280 

HÔTEL CAP DIAMANT 
Hotel sympathique de style victonen. 
;tjé entre le Château Frontenac et la 

Citadelle Salles de bain pmées. 
TV couleur 
vi. Ave Nte-Oenevieve. Vieux-Québec. 
(••18)694-0313 

IA MAISON DU FORT 
Au ' oeur du Vieux, dans un environ­
nement magnifique et calme, cette 
maison de style géorgien offre 10 
confortables chambres, toutes avec 
ville de bain et TV 
21, avenue Ste Geneviève 
Vieux-Québec. 
(418)692-437* 
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MBERGËJ 
LA 
BOULÉ 

S P E C I A L IIIIVMUt J A N V I E R I I 

Forfait d'hiver 

5 jours (15 repas. 
hébergement) 

125$ 

230s 

Près du mont Tremblant 
du 1er décembre au 30 mars. 
Accredi tee par I A . C . Q .  

Réservations: 9 8 4 - 9 8 2 6 
C l a u d e t t e : ( 8 1 9 ) 6 8 8 - 2 5 0 3 

Hydro : des abonnés d e la Rive-Sud risquent de subir 
des pannes majeures en décembre e t janvier 
R I C H A R D F O R T I N 

V o u s êtes a u «courant» 

POÊLE À COMBUSTION LENTE 
f V K I * Sreîtement du fabricant 

• Garantie de 5 ans 
• portes en fonte 

Vateu* 
. 7 9 9 $ 

,\nee» 
5 ® 

M I C H E L L E S A G E 
2 3 4 A , R U E R I O G E (sor t ie 6, a ut. 15 ) 

S T - B E R N A R D D E L A C O L L E 2 4 6 - 2 8 5 1 

• Certains abonnés d'Hydro-
Quebec sur la Rive-Sud risquent 
de subir des pannes d électricité 
majeures durant les pointes de 
consommation de décembre et 
janvier. Selon un rapport produit 
par le groupe de planification du 
secteur des Seigneuries (Hydro­
Québec. Rive-Sud ). le manque de 
ressources financières et humai­
nes pour l'entretien du réseau de 
distribution aurait rendu la situa­
tion «critique» en certains en­
droits. 

«On peut craindre des pannes 
de plus de 24 heures dans les sec­
teurs sensibles si une des compo­
santes importantes tombait en 
panne», a expliqué hier l'ingé­
nieur Claude Bergeron, qui a si­
gné le rapport. «Plusieurs lignes 
ont déjà atteint et même dépassé 
leur capacité limite. Elles ne 
pourront plus assurer la relève en 
cas de bris d'un réseau adjacent.» 

Le rapport in terne in t i tu lé 
«Croissance de la Rive-Sud et 
problématique résultante» a été 
présenté en février 88 au prési­
dent d Hydro-Québec, M. Ri­
chard Drouin. 11 attribue la gravi­
té de la situation au manque d'in­
vestissement d Hydro dans la 
modernisation du réseau entre 
Varennes et Candiac. une région 
dont la croissance démographi­
que est l'une des plus fortes au 
pays. 

Par exemple, en temps normal, 
les artères souterraines fonction­
nent à 50 p. cent de leur capacité 
pour pouvoir absorber une sur­
charge en cas de bris de câble 
dans une autre artère. Actuelle­
ment, les artères en surcharge ne 
peuvent prendre la relève, ce qui 
allonge considérablement la du­
rée des pannes. Le reseau souter­
rain est beaucoup plus difficile à 
réparer que les lignes aériennes. 

• Po in ts c h a u d s * 
Des travaux ont été entrepris 

dans six «points chauds». Selon 
M. Laurent Cupani, gérant du 
secteur des Seigneuries, 34 km de 
nouveaux câbles seront installés à 
Brossard et à Saint-Hubert d'ici le 
30 décembre, ce qui devrait ré­
duire les risques de pannes ma­
jeures. Toutefois, a-t-il souligné, 
le conflit de travail actuel repor­
tera au 13 janvier le parachève­
ment des travaux à Boucherville, 
et à la mi-février à Varenne et à 
Sainte-|ulie. 

«Notre budget d'immobilisa­
tion est passé de 17,7 raillions à 
23,2 millions de dollars en 89, a 
précisé M. Cupani. Nous avons 
augmenté notre effectif souter­
rain de 25 personnes, dont 10 em­
ployés permanents. Nous n'avons 
pas obtenu tout ce que nous de­
mandions, mais les choses s'amé­
liorent.» 

M. Cupani croit que l'explosion 
démographique sur la Rive-Sud 
depuis cinq ans était difficile­
ment prévisible. «La charge a 
augmenté de plus de 13 p. cent en 

Voici un bref aperçu des rabais qui sont offerts sur des centaines d'articles : 
Adorable ourson de 13 po en douce peluche *f i|94§ B u g g y r a d i o g u i d e e G l J o e 
9 3 5 - 3 0 4 C o u r . 2 9 . 8 8 $ Réduit # 5 6 1 - 7 7 9 C o u r . 7 6 \ - 6 6 $ 

Casse-tête d e 5 5 1 pièces 
5 4 0 - 9 1 4 C o u r . 8 , 9 9 $ Réduit 

4 9 9 $ L u n e t t e s d e s o l e i l «Coot Shades» 
# 6 8 3 - 1 7 7 C o u r . 4 , 9 9 $ Réduit 

Réduit 49̂ — 

> S » J Q C 

Réduit 1 %M 

B a s e aérienne «Air Raiders» 410 -126 Cour. 29,99$ Réduit n 
Raba is allant jusqu'à 5 0 % sur lumières et ornements d e Noël 

| 4 9 9 $ 

A u t r e s a u b a i n e s s e n s a t i o n n e l l e s sur 
d e s m a r q u e s t e l l e s q u e : 

C l o w n y , G a t o o b , F i s h e r P r i c e , B l u e B o a , R i t v i k , L e g o , P l a y s k o o l , 
P a r k e r B r o t h e r s , H a s b r o , C o l e c o , M a t c h - B o s e t M a t t e l . 

Voiture miniature Porshe pour enfants. Moteur à e s s e n c e de Briggs & Stratton. Se conduit facilement et est recommandée pour les 
enfants de 5 à 9 ans. Env .85p i .de longueur sur 36 po de largeur. 4 9 7 * 5 8 7 COUT. 3 000$ Réduit 

PBUÎHV ^ e m a n c l u e z V® notre solde de liquidation de jouets. 

1 44999$ 

mm 
1545 boul. Le Corbusier 
Laval, P.Q. 
H7S 1Z3 

(514) 688-8833 
Heures lun mer . 9 M 0 • W 0 0 

I t u v e n . : 9 n 3 0 - ? m 0 0 
samedi: 9nt!0 • 17n00 

T R A N S I A % . » I « W 

~ l I It ,V. '.M ' 

4625 boul. Jean Talon E. 
St-Leonard, PQ. 
H1S 1K3 

(514) 374-6680 
Heures lun mer 9>i30 • 18h00 

jeu ven 9n30 - ?in(» 
•samedi 9mX) • 17n(X) 

T A S C H H t t M ) 

[ CENTS* 
C R L E N n U D 

M R K 

GREENFIELD PARK CENTRE 
345 boul. Taschereau 
Greenfield Park. P.Q.J4V2H7 

(514) 465-3857 
Heures: hin.mer: 9 h 3 0 • 18h00 

leu-ven 9 n 3 0 - ? i h 0 0 
samedi 9n00 17h00 

C e r t a i n s a r t i c l e s s o n t o f fe r ts e n quantité limitée. L e c h o i x e n m a g a s i n p e u t v a r i e r . 

87, contre 3,8 p. cent dans le reste, 
du Quebec. Elle a été de six p. 
cent l'année dernière et de cinq p. 
cent cette année. Il nous faut le 
temps de nous organiser.» 

De son côté, le porte-parole dâ 
syndicat des employés d'Hydrô-
Québec, M. Luc Chabot, a émis 
l'avis que « les critères de ren tabi-
lité priment sur la qualité du ser­
vice depuis la modification de la 
loi d'Hydro. en 1983». 

Par ailleurs, hier soir, des fib 
primaires se sont détachés d'un 
poteau dans le secteur du poste 
Longue-Pointe, dans l'est d e 
Montréal, privant d'électricité 
plus de 3000 abonnés résidant 
aux alentours des rues Honoré" 
Beaugrand et Souligny. Vers 20 h. 
soit trois heures après que le pro­
blème ait été signalé, environ 
1000 foyers étaient toujours pri-
vés de courant. Hydro-Québec 
prévoyait rétablir le service entre 
2 2 h e t 2 3 h . 

Hydro pourrait] 
manquer 
d'électricité 
Presse Canadienne . I 

QUEBEC ,i ' 

• Le ministre de l'Énergie Lise 
Bacon craint qu'Hydro-Québec 
n'ait pas assez d'électricité pour 
satisfaire la demande de pointé 
en janvier. 

Mme Bacon a exprimé cette in-
quiétude hier en Chambre alors 
qu 'e l l e é ta i t in te r rogée par) 
l'Opposition sur les moyens de 
pression utilisés par les syndicats 
d'Hydro-Québec. ; 

«Ce qui me préoccupe, c'est la| 
réponse à cette question: .1 t i rons-
n o u s suffisamment d'électricité! 
pour satisfaire à la demande aux,' 
moments de pointe de janvier?; 
La situation est suffisamment so- . 
rieuse pour s'y arrêter», a dit le' 
ministre. 

Cette préoccupation n'est pas; 
du tout partagée par Hydro-Qué-' 
bec. Jacques-André Couture,! 
porte-parole de la société d'État, a) 
confié hier à la Presse Canadien-* 
ne qu'il n'y avait pas de problème 
pour janvier. Et que si la situation; 
devait devenir dramatique, elle; 
surviendrait davantage cette se­
maine et la semaine prochaine! 
qu'au mois de janvier. 

Il a expliqué qu'au mois de jan­
v i e r , Hydro-Québec disposera de! 
2200 mégawatts de plus que ce, 
qu'elle a en ce moment. «Le seul; 
problème qui pourrait surgir se* 
rait un froid intense, comme par; 
exemple un temps de moins 35;. 
degrés centigrades pendant cinq' 
jours», a ajouté M. Couture. . 

MONTBLANC 
L'ART D'ÉCRIRE 

G R A V U R E S U R P L A C E 

Disponible en fini noir 
ou bourgogne 

La pointe de la plume fontaine 
en or 14 carats 

• B I J O U T E R I E 

le roy 
7139, rue Saint-Hubert 

(coin Jean-Talon) 
Montréal 
277-3127 

B u l o v a 

LE BRACELET DORE CONTRASTE 
AVEC LE CADRAN NOIR SERT] 
D'UN DIAMANT VÉRITABLE À MIDI. 

Verre dura-cristal 

• B I J O U T E R I E 

le roy 
OUVERT TOUS LES SOIRS JUSQU'À 21 h 

7 1 3 9 , r u e S T - H U B E R T 
coin Jean-Talon, Montréal, Québec 

2 7 7 - 3 1 2 7 

1 

http://Env.85pi.de
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Hydro-Québec tâche dévaluer l'impact 
de la grève du temps supplémentaire 
U A L E W E S O U E 
rVrsw* CjnjJicnnc 

• La négociation des services es­
sentiels n'a pas encore commencé 

I çn vue de la future grève du 
temps supplémentaire à Hydro-
Québec. 

La direction en est encore à 
| évaluer les répercussions qu'en-
uainera un tel débrayage sur les 
travaux d'entretien et de répara­
tion. Ensuite seulement, elle ren­
contrera les représentants syndi­
caux pour tenter de s'entendre 
avec eux sur la liste de services es-

I sentiels à fournir. 
Cette grève du temps supplé-

j raentaire doit débuter le 20 dé­
cembre, deux jours après la pré­
sente ronde de grèves régionales 

| ei générales de 24 heures. 
La porte-parole de la direction, 

Mme Francine Charest. ne peut 
I dire dès maintenant si cette grève 
aura un effet dévastateur, accejv 
table ou négligeable. La société 
d'État doit d'abord évaluer le 
type de travaux qu'il reste à effec­
tuer. 

Par exemple, certains séries 
I d'opérations à Manie 5 requiè­
rent des horaires de 12 heures par 
jour. Cela suppose automatique-

' ment du temps supplémentaire. 
! « En bas de ça, on est mieux de ne 
rien faire», indique Mme Cha­
rest. 

Traditionnellement, une quan­
tité importante de travaux d'en­
tretien et de réparation sont réali­
sés l'automne, à temps supplé­
mentaire, ajoute-t-elle. Tout 
comme une voiture, le réseau 
hydro-électrique doit être prépa­
ré et « mis au point » pour l'hiver. 

Par des statistiques, Mme Cha­
rest fait néanmoins saisir l'am­
pleur du temps supplémentaire 
réalisé à Hydro-Québec. 

A titre d'exemple, pour un em­
ployé de métier, le temps supplé­
mentaire représentait en 1988 en 
moyenne 9000 S. en plus du re­
venu moyen de 36 000 S. 

Pour les techniciens, le temps 
supplémentaire représentai! 6 
300 $ pour un salaire de 45 600 $. 
Pour les employés de bureau, cela 
signifiait 2439$ pour un salaire 
moyen de 32 000 S. 

Ce sont surtout les employés de 
métier et les techniciens qui font 
du temps supplémentaire, chez 
les trois groupes en grève. Les em­
ployés de bureau, eux, sont moins 
touchés. 

Le samedi, le temps supplémen­
taire est calculé à temps et demi, 
puis à temps double après trois 
heures consécutives. Le dimanche 
et les jours fériés, toute la journée 
est à temps double. 

Pendant ce temps, la négocia­
tion de la convention collective 
est toujours suspendue. Les deux 
parties attendent une convoca­

tion du conciliateur Normand 
Gauthier. 

Bizarrement, le Conseil des ser­
vices essentiels a émis un commu­

niqué hier recommandant aux 
deux parties de se parler, de «re­
voir leur procedure de communi­
cation » dans la région de Mont­
réal. 

Commodore 

AMIGA 
LA FÊTE DE L'AMIGA 
9, 16 et 23 décembre 
EN DÉMONSTRATION 
• Édition électronique 
• Infographie et musique informatisée 
• Numérisation video 
• Réseau Amiga et système 68030 

Disques 3,5" 

9 9 9 S / ! 0 
Comptant seulement 

4 r \ A 

LaCie 

M é m o 
S N O W D O N 

§oft «Wares 
5001 QUEEN MARY (514) 737-5865 

Co 

5 5 % L A I N E V I E R G E / 4 5 % M É L A N G E D E C O T O N 

a chemise ultime 

V 

É£?£ 

— 

1 » » » « « » ! 
t » » » ' m i * m - i 

m 

I 
COMPAREZ À 
N'IMPORTE 
QUEL MAGASIN DE 
VETEMENTS POUR 
HOMMES DE QUALITÉ 
POUR LE PRIX DE 80' 

MOORES 
VETEMENFS POUR HOMMES 

AU DELÀ DE 65 MAGASINS À TRAVERS LE CANADA 
ON GRANDIT ENSEMBLE 

G AU SERVICE OE LA QUALITE AUX MEILLEURS PRIX 
ET DE LA SELECTION 

• 
o o 

o a 
o 

Offrez-vous un cadeau! 
^ Découvre; tous les wantages d'un hôtel 

de villégiature, situe au coeur de l'action 
de Montréal. Profita d'une chambre 

spacieuse, de notre piscine extérieur*-

chauffée ainsi que de notre club de santé. 

De l'intérieur, vous avez accès aux bouti­

ques, cinémas, métro, etc. Renseigne; -i au» également sur le 

plan familial Hilton. 

t Offre spéciale -magasinage des Fetes* 

chambre de 10 h a 22 h. 

Pour réserver, communiquez avec votre agent de voyages, compose; 

le 1 800 268 9275 ou appelez-nous au (511' 878-3332. 

M O N T R É A L 

B O N A V E N T U R E 

• En vigueur du 1.1 oetohr» W9 .m 26 jmtrisr 1990 
Olfrt SMuje*tie à lu disponibilité des c h a m b r e » 
Ces t a r i f s ne peuvent ê t r e combines k d'autTH 
tarifs rt-duit* e t ne s'appliquent pas J U X 
réservation» d e groupes. 

f Pour u n e n u i t , une nu deu* ptnonne< p t r . 
Valide t o u s les jours de la srmsine 

LE HILTON- MON HOTEL 

LE G O U T DE LA D É C O U V E R T E DEPUIS 1 8 9 2. 

ABERCR0MBIE & FITCH: 
DOUÉ POUR LES CADEAUX. 

tcharpe en i Kç S t 
laine- d'açneau, \ » F \ , 

40,005 M 

C h e : Aber-

crombie &. 

Fitch on a un 

don (c'est un cadeau du ciel) pour trouver ce qui 

est unique et inhabituel! Le genre de cadeaux 

qui saura plaire aux plus exigeants de nos clients. 

Clobi-tencilti 
avec base, 
U5.00S 

Brosse 
à rater. 
175.00 5 

Cabane <i uiti'tiu 
•. - , ; . ; . : : : i ec toil 

de chaume, 40.00S 

. ........ : ÛBWÊÊÊ MÊÊWÊ^ÊÊKÊ 

Lampe de poche avec étui, 32,505 

Des exemples? Notre ravissante boîte à musique ! • s 

"magasin de campagne" A&.F, peinte à la main. • : 

Ou notre écharpe 100% en laine d'agneau avec 

le monogramme de notre sigle A&.F. D'autres 

exemples de nos idées géniales de cadeaux? Un 

élégant globe de style colonial "ReploglefUne 
cabane à oiseau anglaise avec un authentique toit »3 

de chaume. O u un putter "Classiques de golf 

de St-Andrews" avec étui écossais. Une autre idée 

lumineuse: notre mini lampe de poche avec étui. 

Les connaisseurs seront séduits par notre rasoir ' S : 

à lame au splendide design italien et notre brosse 

à raser fait en poil de blaireau des hautes 

montagnes. Tous ces cadeaux 

sont des façons bien orig­

inales de dire "Joyeuses 

Fêtes" à tous ceux qu'on 

aime. En exclusivité che: 

Abercrombie &. Fitch. 
Boite à musique A&F, 

peinte a la main, 100,005 i 

A B E R C R O M B I E & F ITCH" 
Place Montréal Truujéléphone: 84 5-3936 oulïU-copieur: 94 3-8907 

Certificate-cadeaux disponibles. 



A 13 LA PRESSE, MONTREAL. MERCREDI 13 DECEMBRE 1989 

Caplan-Duval 
SUPERBES IDÉES 

DE CADEAUX 
Une table élégante pour 
toujours! Établi depuis 
1775. la fabrique de 
porcelaine Aynsley est 
connue mondialement 
pour sa porcelaine bleu 
cobalt et or acidulé. 

Service de 5 mcx 
Cobalt Royal 
Georgian Cobalt 
Leighton Cobalt 

SPODE 
Stiama border 

Mandarin 
Épargnez 

J ohnson B r o s 
Épargnez 
jusqu'à 

R osenthal 
line offre extraordinaire aux 
visiteurs américains. 

Épargnez 4 0 % 
Nous pourrons tous faire parvenir chet 
tous vos achats de Rosenthal ou 
Thomas, hpurgne/ encore plus en 
payant en «ment canadien. 

MUSICALE 
Ustensiles de cuisine 

De la plus haute qualité en acier 
inoxydable 18/8 A partir de 

Q 9 9 S 
%0 pm couvert 

• • I l a M an 0% mm r\ •% M • • 

VILLEROY & BOCH 
Vil leroy & B o c h — un tes ­
tament à 230 années d ' e x c e l ­
l e n c e et d ' e x p r e s s i o n d e 
raffinement d a n s la créat ion, 
la forme et les couleurs . 

Économisez S^i\0/ 
jusqu'à i J U / O 

. . . . . . 

W— 

• ^ - i - » - . .. f t . ; . - « • . . • 

G A G G I A 
La meilleure machine a café exprew 
cappucino de tous k-s temps' Les machines 
à cale (ijg^ia sont fabriquées par le plus 
grand fabricant de machines à cale 
professionnelles dans le monde entier. 
Gaggia send des machines a cafe qui sont 
garanties pour durer longtemps, d'une 
grande perfection technique et elles 
donnent toujours de bons résiliais. 

Prix st .v i i . i l de presentation. 

W « > * V . - - • 

'V - v ' ^jfmm 

THEIERE 
V O T R E C H O I X 

pour seulement 

2999$ 

Caplan-Duval 
6700, Côte-des-Neiges 

(Plaza Côte-des-Neiges) 
5800, Cavendish 

Mail Cavendish 

483-4040 Sans frais 1-800-361-9420 

Coupable 
d'agressions 
sexuelles, Lesage 
connaîtra sa 
sentence en février 
J E A N - P A U L 
C H A R B O N N E A U 

Ï 
I 

SYSTÈME 
COMPLET 

Amplificateur 110 watts par canal 
Syntonisateur AMFM 24 mémoires 
Double cassette avec dolby 
Télécommande «SR-
Haut-parleurs 150 watts 
Meuble inclus 
Table tournante semi-automatique 

9 9 9 9 5 $ 

Lecteur au laser 
a 2disques A J A Q C C jÔLÎ 
télécommande. « f l I | v 9 s > ZJ> 
modèle PO-T403 W I W { % 

Récepteur audio-vidéo $ 

58995$ g 
8 

Modèle 
VSX-4400 

StHubert 
RADIO 

A V O T R E 
S E R V I C E 
D E P U I S ? 
25 A N S 

6278, rue St-Hubert 
Montréal, Québec 

276-1413 
101, Cardinal-Léger 

Pincouri, Québec 
453-7840 1 

• Gérard Lesage, 37 ans. a recon­
nu sa culpabilité à des accusa­
tions d'agressions sexuelles sur 
un jeune prostitué de 13 ans et re­
viendra au Palais de justice de Ju­
liette le 16 février pour connaître 
sa sentence. 

Le juge Michel Hétu, de la Cour 
du Quebec, division criminelle, a 
demandé au substitut en chef du 
procureur général à loi ici te. Me 
Maurice Parent, de faire préparer 
un rapport sur le passé de Lesage 
et un autre sur les répercussions 
que ces agressions ont eu sur la 
victime. De plus, le magistrat 
veut que Lesage. demeurant ù 
Louiseville, subisse un examen 
psychiatrique. 

Lesage risque une peine sévère 
car il a déjà été condamné à la 
prison dans le passé pour des cri­
mes semblables. 

L'histoire du jeune fugueur 
prostitué remonte au 12 août der­
nier. L'adolescent avait recruté 
son client dans le Village gai de 
Montréal. 

Pour 40$, l'adolescent a été fla­
gellé, attaché à un arbre, assailli 
sexuellement à trois rerises. Le 
lendemain, après ces moments de 
terreur, Lesage a reconduit la vic­
time au terminus d'autobus de 
Louiseville. Par la suite, c'est un 
ami de l'adolescent qui lui a con­
seillé d'alerter les membres de 
l'escouade des crimes contre la 
personne de la Sûreté du Québec. 

DEUXIEME PNEU 
À PRIX MOITIÉ 

R A D I A L T O U T E S S A I S O N S 
A R R I V A 

F L A N C NOIRE 
Premier Deux ième 

Pneu Pneu 
67.95 S 3 3 97 $ 
77,95 38.97 
87.95 43 .97 
8 9 9 5 44.97 

Dimension 

P 1 5 5 8 0 R 1 3 

P165 80R13 

P I 7 5 70R13 

P185 7 0 R I 3 

F L A N C B L A N C 
P I 5 5 80R13 

P165 80R13 

P I 7 5 80R13 

P185 8 0 R I 3 

P 1 7 5 7 5 R 1 4 

P185/75R14 

P195 75R14 

P205 75R14 

P215 75R14 

P205 75R15 

P 2 1 5 7 5 R 1 5 

P225 '75R15 

P 2 3 5 ' 7 5 R I 5 

P 2 2 5 ' 7 0 f l ! 5 

74.95 

83.95 

93.95 

9S.95 

95 95 

98.95 

103.95 

107.95 

119.95 

115.95 

118.95 

124.95 

129.95 

135.95 

37.47 

41 .97 

46.97 

47.97 

47 .97 

49 .47 

51.97 

53.97 

59.97 

57.97 

59.47 

62 .47 

64 .97 

67.97 

N O T R E PLUS N O U V E A U 
R A D I A L T O U T E S S A I S O N S 

DE PREMIER C H O I X 
« fwtu da 1 

79 9 5 $ 

Oimenslon 

P155 '80R13 

P165 80R13 

P 1 7 5 8 0 R 1 3 

P 1 8 5 80R13 

P 1 8 5 ' 7 5 R ! 4 

P I 9 5 . 7 5 R I 4 

P 1 9 5 7 0 R 1 4 

P205I75R14 

P 2 0 5 / 7 0 R I 4 

P 1 9 5 7 5 R 1 4 

P205/75R15 

P 2 0 5 6 5 R 1 5 

P215 75R15 

P225 75R15 

P235 7 5 R I 5 

INVICTA GL 
F L A N C B L A N C 

Pria de solde 
chacun 

79.95 5 

92.95 

99.95 

104.95 

108.95 

112.95 

122.95 

117.95 

129.95 

119.95 

124,95 

131.95 

127.95 

135.95 

142.95 

R A D I A L T O U T E S S A I S O N S 
H A U T E P E R F R O M A N C E 

D E PREMIER C H O I X 
i partir de 

119 9 5 $ 

EAGLE GT+4 
LETTRES NOIRES D E N T É E S 

Prix de solde 

Joyeux Noël et 
bons Goodyear! 

Bas prix semblables pour 
d'autres dimensions. 

RADIAL TOUTES 
SAISONS POUR 

CAMIONNETTES. 
FOURGONNETTES ET VR 

j jjjrtir de 

99 9 5 $ 

Dimension 

P195 70R14 

P215 6 0 R I 4 

P215 6 5 R I 5 

P205 60R15 

P 2 1 5 6 0 R 1 5 

P 2 1 5 6 0 R I 6 

P225 60R16 

P205 55R16 

c h a c u n 

126.95 S 

134.95 

143.95 

134.95 

137.95 

142.95 

148.95 

147.95 

WRANGLER A/S 
LETTRES BLANCHES DESSINÉES 

Prix de solde 

Dimension pneu 

P215.75R15 99.95 S 

P 2 2 5 7 5 R 1 5 104.95 

Bas prix semblables pour 
d'autres dimensions. 

RADIAL À GLACE 
PAR EXCELLENCE 

i pjrtir à» 

54 9 5 $ 

LETTRES BLANCHES DESSINEES 
P185 70R13 119.95 

P185 70R14 128.95 

P215 6 0 R I 4 144.95 

P 2 I 5 65R15 152.95 

P225 7 0 R I 5 161.95 

Bas prix semblables pour 
d'autres dimensions. 

ULTRA GRIP 
F L A N C B L A N C 

Les prix de solde d'une excellente sélection de 
pneus d'hiver et toutes saisons sont prolongés 

jusqu'au 23 décembre. 

Dimension 

P I 5 5 H0H13 

P165 80R13 

P I 8 5 75R14 

P 1 9 5 75H14 

P205 75H14 

P205 75R15 

P215 75R15 

P225 75R15 

P235 '75R15 

Bas prix 

courant 

54,95 S 

64 95 

73.95 

75.95 

7 8 9 5 

82.95 

88.95 

92.95 

97.95 

GOODf YEAR 
A U C U N A C O M P T E « A U C U N I N T É R Ê T * 6 V E R S E M E N T S M E N S U E L S M O D I Q U E S * -pour (es pneus ut I M services .luiomob.i.-. de plus de iM> o u i 

Versement calcule .1 après un programme de fin.!«cernent diffère a l'usai je de la cane VISA. MasterCard ou American ttpress Veuille/ vous rendra t un Centre de VISA 

service autant or» U* fînpdyea' pour de pUi'i .impies rantatQlMmefrtS 

CENTRES Di SERVICE AUTO GARANT! GOODYEAR CENTRES COMMERCIAUX 
GOODYEAR 

MONTRÉAL 352-2662 
9170, Sherbrooke art 
De 7 h 30 a 18 h 00 en semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

MONTRÉAL 731-6471 
5750, Cote de Liesse 
De 7 h 30 à 18 h 00 en semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

MONTRÉAL 52743364 
2615 rue Ontario est 
De 7 h 30 à 18 h 00*n semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

MONTRÉAL 527-9854 
5135. av. Papineau 
De 7 h 30 â 18 h 00 en semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

MONTRÉAL 328-2834 
3950. Fleury est 
De 7 h 30 a 18 h 00 en semaine 
Samedi 7 h 30 à 17 h 00 

MONTRÉAL CENTRE-VILLE 849-8031 
11. baiil. Oe Maisonneuve est 
De 7 h 30 à 18 h 00 en semaine 
Samedi 7 h 30 à 1 7 h 00 

MONTSÉAl (NOG) 481-7771 
2125 boni. Cavendish 
De 7 h 00 a 18 h 00 en vma'ne 
Samed, 7 h 00 a 11 h 00 

NOUVEL MAGASIN: VILLE STE-CATHERINE 
5280. route 132 635-1869 
De 7 h 30 a 18 h 00 L.M.M.V 
Jeudi 7 h 30 à h 00 
Samedi 8 h 00 a 13 h 00 

AHUMTSIC 381-2591 
10220, boul. St-Laurtnt 
De 7 h 30 à 18 h 00 en semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

ST-LtONARD 325-3280 
9255, boul. Lacorrjjlre 
De 7 h 30 a 18 h 00 en semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

LAVAL-CHOMEDEY 688-3575 
1250. boul. Ubolle 
De 7 h 30 à 18 h 00 en semaine 
Samedi 7 h 30 à 17 h 00 

LAVAL PONTVIAU 667-0210 
366, boul. des Laurerrtides 
De 7 h 30 à 18 h 00 en semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

NOUVEL MAGASIN: TERREBONNE 
1810 Chemin Gascon 492-0487. LAVAL (664-1844) 
De 8 h 00 à 17 h 30 L.M.M.V 
Jeudi: 8 h 00 à 20 h 00 
Samedi 8 h 00 à 12 h 00 

VILLE LA SALLE 363-0633 
1870. av. Oollard 
De 7 h 30 à 18 h 00 en semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

N O U V E L L E D I R E C T I O N 

VEROUN 761-4568 
4000, av. Verdun 
De 7 h 30 a 18 h 00 en semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

LONGUEUIL 679-5250 
85 boul. Ste-Foy 
De 7 h 30 à 18 h 00 en semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

001 LARD-DE S OR VEAUX 684-9532 
4910, chemin des Sources 
De 7 h 30 à 18 h 00 en semaine 
Samedi: 7 h 30 â 17 h 00 

PtERREFONDS 620-1073 
16013, boul. Pietrelonds 
De 7 h 30 à 18 h 00 en semaine 
Samedi. 7 h 30 a 12 h 30 

VILLE ST-LAURENT 748-0103 
1755 rue Grenet 
De / h 30 a 18 h 00 en semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

LA PRAIRIE 659-1994 
430. Ste-Elisabeth 
De 8 h 00 a 18 h 00 L.M.M.V 
Jeudi: 8 h 00 a 20 h 00 
Samedi: 8 h 00 a 15 h 00 

P0INTE-AUX-TREM9LES 645-2787 
1400. boul. St-lean Baptiste 
De 7 h 30 à 1S h OC en semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

VILLE ST LAURENT 334-9312 
7405, rue Vente 
De 7 h 30 à 18 h 00 en semaine 
VILLE D'ANJOU 354-7444 
8301. boul. Métropolitain 
De 7 h 30 à 18 h 00 en semaine 

GOODYEAR. 
COMPTEZ 

SUR NOUS. 

CHÀTEAUGUAY 
104, boul. dAnjou 
De 7 h 30 a 18 h 00 en semaine 
Samedi: 7 h 30 à 17 h 00 

691-3160 

ST-EUSTACHE 
220. 25eme Avenue 
De 8 h 00 à 17 h 30 L.M.M.V 
Jeudi 8 n 00 a 20 h 00 
Samedi: 8 h 00 à 12 h 00 

472-7506 7871 

http://st.vii.il


LA PRESSE. M O N T R E A L . MERCREDI 15 DÉCEMBRE 1 9 8 9 M 19 

La Ville de Montréal e t les milieux d'affaires 
par tent en guerre contre les CFC e t les halons 
A N O K É N O E L 

• La ville de Montréal et les milieux d'affai­
res se sont entendus pour convaincre les in­

dustriels et les propriétaires d'immeubles 
d'abandonner le plus vite possible l'usage des 
CFC et des halons, responsables de la destruc­
tion de la couche d'ozone. 

Des le début de l'an prochain, l'administra­
t i o n municipale, la Chambre de commerce du 
'Montreal métropolitain et le Bureau du Com­
m e r c e de Montréal vont organiser des tables 
de concertation entre les secteurs privé et pu­
blic pour élaborer une stratégie commune. 

« L a ville de Montréal est la première ville 
; au Canada à adopter le nouveau code cana­
d i e n visant les émissions de CFC dans l'at­
mosphère » , a dit le président du comité exe­
cutif de la viile, Michael Fainstat, au cours 
d'une conférence de presse. 

[ Les CFC (chloro-fluoro-carbures) et les ha-
'.lons (bromo-fluoro-carbures) appauvrissent 
;ia couche d'ozone, un gaz situé dans la strato­
sphère et qui filtre les dangereux rayons 

ultra-violets. Selon la communauté scientifi­
que, l'accroissement des rayons ultra-violets 
est une menace sérieuse à la vie sur la terre. 

En septembre 1987. la communauté inter­
nationale a signé un protocole a Montréal 
pour protéger la couche d'ozone. Le protoco­
le, deja ratifié par une cinquantaine de pays, 
prévoit une réduction de 50 p. cent de la pro­
duction de cinq types de CFC et de trois iypes 
de halons. Le Canada veut pour sa part les 
éliminer complètement d'ici 10 ans. 

Les CFC et les halons sont entre autres utili­
sés dans les systèmes de climatisation et de 
réfrigération. La ville de Montréal a déjà 
adopté une politique d'achat qui favorise lac-

Ïuisition de produits ne contenant pas de 
FC ou de halons. 
Une récente enquête a prouvé que les équi­

pements de la ville utilisent à 80 p. cent des 
CFC autres que les cinq types de CFC visés par 
le p ro tocole international de Mont réa l . 
«C'est encourageant, mais les 20 p. cent qui 
restent sont de t rop», a dit M . Fainstat. 

La ville veut remplacer ces CFC par des pro­
duits moins dommageables dès que possible. 

et espère que les milieux d'affaires suivront 
son exemple, a ajouté M. Fainstat. Les repré­
sentants de la Chambre de commerce et du 
Bureau de commerce ont donne leur appui. 

« Nous incitons la communauté des affaires 
à limiter le plus possible l'acquisition de pro­
duits contenant des CFC et des halons. a dit 
facques M e n a r d , président de la Chambre de 
commerce de Montréal. Nous invitons les en­
treprises à apporter une attention particulière 
à l'entretien des systèmes de climatisation et 
de réfrigération, afin d'éviter les fuites.» 

Marc Leduc, président du Bureau de com­
merce, a fait la promotion de la récupération 
des réfrigérants dans les unités domestiques 
qui sont envoyées au rebut: automobiles, ré­
frigérateurs, unités de climatisation. Depuis 
quelques mois, la ville entrepose ces unités 
dans un lieu spécial, plutôt que de les enfouir 
dans le dépotoir municipal. 

M . Fainstat a souligné cependant que la 
ville n'avait pas le pouvoir d'interdire I usage 
de CFC dans les systèmes de climatisation des 
édifices en construction. Plusieurs normes re­
lèvent des gouvernements fédéral et provin­
cial, a-t-il dit. 

COUPEMN D 
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Pas de demi-mesures avec TOURBECI 

Redécouvrez le Sud avec un choix d'hôtels pour tous les budgets-vacances. 
L'hiver est un moindre mal. 

rm ?*a PCTJ. un owtu » MATIR « t S W 2 MM I S f M I S E M 

SOSUA Hôtel S o s u a ® 359* 469* Villa Tranquilla 299 369 
Radisson 489 759 Cdina Sol Y Mai 319 479 

SANTO DOMINGO Playa Real 439 589 Punta Garza 299 399 
CANCUN Costa del M a r ® 399 499 Las Perlas 389 589 

Plaza Caribe 389 549 Vol seulement 269 
ACAPULCO LosArcos 359 439 U k a e K i m ® 399 529 

Romano Palace 379 579 Vol seulement 279 
COSTA RICA Villa Del Rob!e®509 659 Embassador 459 599 
MARGARITA Bellavista 439 689 Hôtel For You 349 399 

.VENEZUELA Club LechenadD'359 489 HostenaBMorro 359 469 
FLORIDE Miami-Concorde 289 409 FLL-Horizon 329 459 
Taiat al (rait U j m i e » norelltri tn lut tt 1371187$ NomBf» d< plicas limité, sour l u tonditio.ii it rtttnrafton si d'annulation, conwrtu noui 
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Métro Barri 
288-4455 

Métro Peel Métro McGIll Métro CON 
499-9930 842-1400 342-2961 

Rosemont 
593-1010 

Laval St-Lambert Sherbrooke Ligne téléphonique 1 o n n i c i n n a 
662-7555 466-4777 ( 8 1 9 ) 5 6 3 - 4 4 7 4 « i n i f r a U : l - O U U - J O l - J f u a 

LIQUIDATION AVANT INVENTAIRE 

ISO cm 
115/150 cm 
115/150 cm 
115/150 cm 
150 cm 

150 cm 
140 cm 
150 cm 
150 cm 
115 cm 

ÉCONOMISEZ 
JUSQU'A 

Tweed D'ameublement 
Tricots Assortis 
Tricots Chandails 
Échantillons Assortis 
Flanelle et Gabardine 
Assorties 
Étoffe Lourde 
Toile Coton Prairie 
Toile Scandia 
Étoffe Lourde Optic 
Popeline Assorti 

85% 

I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
• 
I 
I 
• 
• 
I 
• 
I 
I 
I 
I 
a i 

150 cm 
150 cm 
150 cm 
150 cm 
150 cm 
150 cm 
115 cm 
90-115 cm 
115 cm 
115cm 
115 cm 

Molleton Polaire 
Gabardine Pure Laine 
Flanelle Pure Laine 
Tissu Pure Lame 
Crêpe Pure Laine 
Tissu Pur Lin 
Velours Suprême 
Pure Soie 
Collection VIP 
Imprimé Confortable 
Imprimé Beatrix Potter 

I 
I 

ï 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 
I 

140-150 

f

0 • ET D'AUTRES! 

150 cm 
150 cm 
150 cm 
150 cm 
150 cm 
150 cm 
150 cm 
150 cm 

I 
I 
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I 

cm Flanelle et Crêpe de 
Laine Whisper 
Tissu rtoErtserncfcCaityi 
TmtmtmtitiklzzgB 
RtKltPouEnMflitleSuuu 
Tua Pour Entembe Lanark 
Tau Pour limtk Atlanta 
TMU Pour Invito Unford 
T. JSU Pour Ensemble Ccrset 
fouPourEiaeTtfcTrirjbon 

.64% ; 
DE RABAIS 

I 
I 
I 
I 
I 
I 
n 

L 
I 

150 cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115 cm 
115 cm 
115 cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115cm 
115cm 
150 cm 

Flanelle Super Fine 
Taffetas 
Taffetas Moiré 
Charmeuse Satin Doré 
Faille Finesse 
Georgette Nashiji 
Organza Polyester 
Shantung Shangai 
Imprimé Yuryu Shalimar 
Crêpe Envers Satiné 
Imprimé Challis Ultimo 
Imprimé Jacquard Harlow 
Jacquard Lurex Pisces 
Denim Indigo 
Taffetas Velouté Tosca 
Velours Cote'e Feather 
Velvetine 
Oobby Classique 
Imprimé Challis Treasure 
Jacquard Caprice 
Imprimé De Noël 
Punky Washer 
Satin Precioso 

ET D'AUTRES! 
Sauf: articles de base 
nouveau arrivage du 
printemps, mur à 2$ 

Caplan-Duval 
S U P E R B E S IDÉES 

D E C A D E A U X 
C R I S T A L P E I L L 

Amadeus 
Toccata 
Sonata 

75.00$ 
29.95$ 
76.50$ 

Les cristaux Petit 
sont marques du 
sceau P Ce sceau 
symbolise la pureté 
absolue, la 
conception la plus 
artistique et la 
perfection la plus 
assurée P r l < 

C a p l a n - D u v a l 

3 7 , 5 0 $ 
1 9 , 9 5 $ 
3 7 , 5 0 $ 

CRISTAL ITALIEN 

KOSTA BODA 
Tous les articles cadeaux 

Caplan-Duval 
6700, Côte-des-Neiges 

(Plaza Côte-des-Neiges) 
5800, Cavendish 

Mail Cavendish 

483-4040 Sans frais 1-800-361-9420 

FABRKAILL&IJ 
%M L E P l U S G R A N D D I S T R I B U T E U R D E T l S S l i S E T T E N T U R E S A U C A N A D A 

1 2 0 M A G A S I N S À T R A V E R S LE C A N A D A 

1 2 0 M A G A S I N S A TRAVE C A N A D A 

MEILLEURE QUALITÉ — MEILLEURS PRIX 
En raison du manque d'espace, tous les articles ne sont pas disponibles dans tous les magasins. 

RUE 5 I E I I I 0 0 I E , 7780. ' •• Sbarbraaba Est, • w f r t a l . Q a a b t e l l l I I S 
S T I - C t m i t t l E . 1S4, Stt-Cala.riaa Oaatt, H o i . t r . i l . Qatbac I I I t l I 
L Â I I E I T K I , 1241. S o u l . la t r in t iaa , StLaaraaf, Qaabtc 141 US 
SOmiEUt ED. 1444, a . . n u . Som.r l . i I D S . , Q u , S . c 14V 1S4 
D O U I M - I E S - O I M E I I I , 2050. S l - A o D o l l a r d - d a i - O r m a m . Qaabac H P 
IUE IE1HH0IT . 1171, rat laaamaal. M o n t r a a l . Qaabtc 1 3 * )E0 
L.S4LLE, I M S , Oollard, LaSalla, Quabae 1 ) 1 1T2 
T 1 S C I E I I . V , I I S , S o u l . Taicaaraaa. 6 ra .n l , . Id f ark. Ou.S ac J4V 211 
CKOnEOE T. 1205. bai l . L a S a l l a . C h o m a d a , . L a . a l ITY 2*5 . 
IE L I e O I C I R I E , list. S o u l , i t la C o n c o r d . . Datanaaj, Q u . S . c I T S 4F5 
SU-PE» n * 2 » . 5940. J . i G r a n d a . « r a i n a i , S a m t - L a o n a r d . Q u a b a e 

354-0010 
I I I - 1121 
374-0110 
483 2815 

I I S 883-4550 
7J7-475S 
365 8045 
672-6884 
I I I - 1 I 1 I 
112'1111 
325-2231 

http://tonditio.ii
http://Hoi.tr.il
http://6ra.nl
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Vous pouvez enfin soulager vos maux de tête 
avec l'analgésique que les médecins québécois 

prescrivent depuis plusieurs années. 
Les médecins québécois et canadiens 
ont déjà prescrit plus d'un milliard de 
comprimés Motrin, pour soulager la 
douleur intense. Puis on s'est aperçu 
qu'à plus faibles doses, Motrin était 
aussi très efficace contre les maux de 
tête et les douleurs musculaires ou 
menstruelles. Aujourd'hui, après des 
années d'essais cliniques, l'efficacité 
et la sécurité de Motrin sont établies. 
Vous pouvez donc vous y fier pour 
soulager vos maux de tète et autres 
douleurs mineures. 11 vous suffit de 
demander Motrin IB à votre pharma­
cien. Et cela, sans ordonnance. 

EXTRA EFFICACE SANS 
ÊTRE EXTRA FORT. 

Motrin IB contient de l'ibuprofèue. un 
analgésique puissant qui enraye vrai­
ment la douleur. Au point où dans bien 
des cas. un comprimé de Motrin IB 
s'est révélé plus efficace que deux com­

primés d'aspirine ou d'acétamino-
phène réguliers. Vous êtes donc rapide­
ment soulagé, tout en consommant 
moins de médicament. 

MOTRIN IB ET 
VOTRE TRANQUILLITÉ D'ESPRIT. 

Motrin IB possède un gros avantage sur 
les autres analgésiques : il laisse peu de 
chances aux effets secondaires. Et les 
dérangements d'estomac ? Si l'aspirine 
vous en cause, essayez Motrin IB ; votre 
problème pourrait bien être réglé. De 
plus, Motrin IB vous met à l'abri des ef­
fets de dépendance associés à la codéine 

«otrin JVIotrin 

et, contrairement à certains analgé­
siques, il réduit au minimum les risques 
de somnolence. Avec Motrin IB, vous 
êtes soulagé et rassuré. 

AUX PETITS MAUX... 
LE GRAND REMÈDE! 

Vendu sans ordonnance, Motrin IB est 
un excellent remède aux petits maux 
de l'existence. Mal de tête, mal de dents, 
douleurs musculaires ou menstruelles 
ou douleurs arthritiques mineures ? 
Pour soulager vos maux, demandez tout 
simplement Motrin IB à votre pharma­
cien. Pas besoin d'ordonnance ! 

i ^ 
i 
i 
! 

REMETTEZ CE COUPON À 
VOTRE PHARMACIEN. 

Économisez 1 % 
grâce à cette offre de 

lancement de Motrin IB, 
comprimés ou caplets. 

Au uVuilliM : Nou> mh- "Jr--. r.'in ' i > .drur nomjnjjr uV ce 
ciwpnn airiM qur 1rs frais oV manuu-ncon prrvus. M S O U S l'isr/ K -
erpeé d'un iln m tors dt I u haï du produit mmimnisr au formai 
pfki. Tout jutnr usagr rst fraudulrux V*<* pouvons, à notre <n 
urrr djscrvrjon. rrfusrr k rwnboursrmrni si nous soupçonnons un 
usai:? frauduleux U* rtmbuurtrmtM m* srra tersr qu'ju détaillait 
qui j .(. t rii k coupon Huiliez remplir la "(nr 118 dr la ficlir de 
debit <1 idirssfr intn- demande de remNiursement i l piohn 
produits en stnte libre Inc . i s Herbert A Malts Liée. C P . J l il). 
Toronto (Ontario) MsVi IHI Cette offre 
n'est salable qu'au Canada. Limite d un 
coupon par achat Cette offre est nulle 
si la kit l'interdit CE COl'HIN EST VALA­
BLE J I S Q I A I si U\K.s l'KH). 

1B Comprimés, ibuprofène 
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